
Psychologie dn commerçant
A PROPOS O'UN LIVRE

La puissance fut toujours répartie
entre les hautes fonctions, qui consti-
tuent la société, mais souvent l'une
d'entre elles domina les autres. Les
forces de l'esprit, ou celles de la ma-
tière, chacune à leurs heures, tinrent
les autres sous leur souveraineté. Le
prêtre, le poète, le savant, le politique,
le financier, lo soldat eurent leurs rè-
gnes. Dans la vie moderne, qui a la
suprématie 1

Dès la fin du XlXme siècle, les phi-
losophes proclamaient «la faillite de
la science»; dès 1918, l'épée déchoyait;
l'art manque d'un maître génial, et les
Eglises, selon la pensée de Barrés, les
Eglises manquent de saints. Il reste la
politique : elle est sous le joug de l'éco-
nomique. C'est celle-ci qui, actuelle-
ment, régit le monde, par l'intermé-
diaire du commerçant. Par ce terme,
comme M. Fr. Scheurer, dans son livre:
«Le commerçant dans le roman alle-
mand », nous entendons désigner tous
ceux qui constituent le monde des af-
faires : industriel s, financiers, négo-
ciants. Le rappel sommaire de leur in-
fluence, aujourd'hui prépondérante,
prouve l'intérêt d'une « étude de la
mentalité commerciale » telle que M.
Scheurer se l'est proposée.

A vrai dire, la méthode, basée sur
l'interprétation de documents littérai-
res : des romans allemands, est discu-
table ; la part du vrai et du fi ctif étant
difficile à y discerner. Nous ne nions
pas que plusieurs de ces romanciers
sont issus de familles commerçantes,
qu'ils ont été mêlés à la vie commer-
ciale et en ont une conception intui-
tive très développée. Leur intention
n'étant pas de servir la science, d'ex-
poser objectivement les faits qu'ils ont
observés, l'usage de leurs œuvres n'est-
il pas dangereux pour la psychologie ?
N'est-ce pas compliquer sa tâche, puis-
qu'on plus de la complexité des faits, il
faudra tenir compte de leur rôle dans
le récit, du point de vue de l'écrivain
et se défier de son imagination ? M.
Lalande s'oppose à cette méthode, tan-
dis que des psychologues tels que MM.
Helpach, Sombart et Cazamian la pré-
conisent et s'en servent. M. Scheurer
s'est rangé à leur côté, persuadé que
ces ouvrages littéraires pourraient en-
richir la psychologie scientifique.

Avant donc de définir la psychologie
du commerçant , M. Scheurer a analysé
de nombreux romans, du « Wilhelm
Meister » de Goethe aux «Buddén-
brooks » de Th. Mann. Cette longue
énumération d'intrigues et de caractè-
res est impossible à résumer ici.
Voyons-en la conclusion.

Il faut distinguer chez le commer-
çant , comme en tout être humain, les
aptitudes intellectuelles des facultés
psychiques. Les conditions de l'activité
commerciale révèlent facilement les
premières. La direction jo urnalière, au-
tant que la fondation d'une entreprise,
réclame des qualités Imaginatives ; les
travaux de comptabilité, de là minutie,
de l'exactitude et «une certaine affi-
nité pour les chiffres ». Le commande-
ment , la conclusion des contrats, exi-
gent de « la force de caractère », de. « la
maîtrise de soi » : ce sont là déjà des

qualités psychiques, mais nommées
bien vaguement. M. Scheurer n'aurait-il
pas eu avantage à introduire ici un des
facteurs les plus importants de la vie
psychiques, surtout dans ses manifes-
tations extérieures, l'émotivité ? Dire
que le chef ne doit pas être un émotif ,
c'est expliquer, en langage psychologi-
que et d'un mot, son impassibilité, sa
maîtrise. ' - •'

Quant aux forces psychiques dénom-
brées • par notre auteur, nous les au-
rions volontiers classées. Le besoin
d'activité, l'amour de la lutte, l'impul-
sion créatrice sont certainement fonda-
mentales dans la psychologie du com-
merçant, mais aussi dans celle de tout
homme. Si ces dispositions innées
n'existaient pas, chez chacun, à des
degrés variables, Nietsche n'aurait pu
dire d'une façon générale que « l'hom-
me est fait pour la guerre » et on n'au-
rait pu considérer . l'action comme la
solution du problème du bonheur. Ce
qui ne signifie nullement qu'il aurait
fallu passer sous silence ces compo-
santes de notre caractère. C'eût été un
tort au contraire, car ce sont elles,
orientées par d'autres tendances, le
milieu ou les circonstances, qui déter-
minent nos inclinations. Justifiant tou-
tes l'action — c'est pourquoi elles au-
raient pu être groupées — elles expli-
quent partiellement le goût de «l'acti:
vite économique ». - : ¦_¦ r .

Des tendances permettent ou stimu-
lent cette universelle propension à
l'action . la conscience de la valeur de
soi-même, «la tendance à la conserva-
tion de soi-même », la poussée à la
réalisation d'un type supérieur d'hu-
manité, la soif de la liberté, les tendan-
ces erotiques, le désir des jouissances
que procure la richesse. Enfin des fa-
cultés psychiques comme l'impulsion
dominatrice et les aptitudes intellec-
tuelles rendent possible la satisfaction
des tendances précitées. L'action pour
l'action étant une jouissance trop su-
blime pour la plupart des petites âmes
humaines.

Ainsi , par la double étude des aptitu-
des et des facultés psychiques du com-
merçant, la « forme » de son intelli-
gence et son « tempérament » se trou-
vent caractérisés. Mais, l'analyse ne
serait pas complète si l'auteur ne rap-
pelait la nécessité d'une bonne santé.
Nous nous étonnons même qu'il n'y in-
siste pas ̂ davantage», .maintenant qu'on
n'ignore plus la dépendance dè la vie
Fsychique et dé l'organisme, qu'on sait

importance d'une bonne cénesthésie
pour le comportement de l'individu et
spécialement de l'homme d'action.

Si nous reprochions à M. Scheurer
de s'être tenu à une description un peu
superficielle, il nous répondrait qu 'il
n'a pas voulu remonter aux principes
de la psychologie du commerçant, mais
seulement montrer ses manifestations.
Il semble précisément qu'on puisse re-
gretter un dessein qui fait de ce tra-
vail consciencieux, au lieu d'un dia-
gnostic net , une étude un peu vague,
et d'autre part , qui manque un peu de
vie, si l'on songe qu'elle nous présente,
comme nous le rappelions au début , le
visage de l'homme nouveau. R. N.

(De notre correspondant de Zurich)

Le communisme a 1 école
Vous pouvez bien penser que les com-

munistes ne négligent rien qui soit pro-
pre à gagner à leurs théories dissolvan-
tes les enfants des écoles ; à plus d'une
reprise déjà , j'ai eu l'occasion de vous
entretenir de ce chapitre. Voici de nou-
veau un menu fait qui vous prouve à
quoi nous sommes déjà arrivés sous ce
rapport.

La fillette d'un tourneur, enfant d'une
intelligence plutôt au-dessous de la
moyenne, a eu le « privilège » de parti-
ciper à un camp de vacances de l'Alle-
magne du nord. Or, pendant ce séjour,
il advint que cette fillette fut désignée
pour représenter la Suisse (!) au con-
grès communiste des enfants, dont les
assises devaient se tenir à Moscou. Il
faut croire que les délibérations qui ont
eu lieu à cette occasion à Moscou ont à
tel point fatigué la pauvre gamine que
celle-ci a dû s'en aller faire un séjour
de repos en Crimée, où elle se trouve
encore, alors que les écoles ont recom-
mencé ici voici plus de quatre semai-
nes. Quand reviendra-t-elle ? Nul ne le
sait , l'enseignement de l'école primaire
étant sans doute chose accessoire lors-
qu'il s'agit de bolchévisme. En atten-
dant , les parents de la gamine reçoi-
vent chaque semaine la visite du con-
cierge de l'école, qui menace d'amendes
et d'autres sanctions. Patience ! la délé-
guée de la j eunesse suisse finira bien
par revenir.

L'emploi judicie ux des vacances
L'autre j our a eu lieu à Zurich, un

congrès qui avait pour objet l'étude des
voies et moyens d'assurer à notre jeu-
nesse des vacances aussi saines que
profitabl es. Ont assisté à cette manifes-
tation plus de 500 personnes apparte-
nant  au corps enseignant , à des œuvres
d'utilité publique, etc. ; l'organisation
avait été assumée par le secrétariat cen-
tral de Pro Juventute , en collaboration
avec de nombreuses associations spé-
ciales ayant aussi en vue des buts d'u-
tilité publique. L'on a entendu neuf
rapports , qui contenaient quantité de
choses fort intéressantes ; ceux-ci
avaient pour objet de renseigner sur
la manière la plus pratique de créer et
de populariser des vacancs en faveur
de la jeun esse ayant déjà une occupa-
tion professionnelle, et de trouver des
moyens propres à occi ¦ -\r les loisirs de

toute cette jeunesse. Actuellement, de
nombreux efforts sont accomplis dans
ce sens, ce qui est assurément louable ;
mais il importerait maintenant de cen-
traliser ces efforts, ce qui permettrait
d'arriver à des résultats plus probants.
J'ajoute que M. Hâberlin , conseiller fé-
déral, a prononcé une allocution.

Toujours le problème de la circulation
A ce que l'on apprend , il serait

question de remettre à tout chauffeur
un carnet dont il ne devrait plus se
séparer pendant qu'il conduit une au-
to ; l'idée nous vient de France, et elle
n'est pas si bête que ça. Sur ce carnet
seraient consignées d'une manière suf-
fisamment explicite les contraventions
et punitions dont le chauffeur aurait
été l'objet, de sorte qu'en cas de mal-
heur, la police serait immédiatement
renseignée sur la personne à qui elle a
à faire. Il est évident que l'introduction
de ce calepin ne serait que médiocre-
ment bienvenue parmi une certaine ca-
tégorie d'automobilistes, qui ne témoi-
gnent pas à l'égard du public une con-
sidération exagérée ; quant aux autres ,
ils n'auraient rien à craindre de l'in-
novation projetée. Dans les milieux où
l'on se préoccupe de la sécurité de la
route, on se demande si, en Suisse , par-
ticulièrement dans les grandes villes, il
n'y aurait pas lieu de faire un essai , car
c'est un fait malheureusement trop
connu, que les accidents de la circu-
lation sont devenus d'une fréquence
qui a de quoi épouvanter.

L annonce universelle
La réclame est une excellente chose ;

¦nais le tout , c'est de savoir faire, si
possible, d'une pierre deux coups. Est
passé sans doute maitre dans cet art
l'Américain dont je lisais, l'autre jour,
une annonce ainsi conçue :

« J'ai l'honneur d'aviser mes amis et
connaissances que la mort m'a enlevé
hier ma chère épouse , au moment où
celle-ci me donnait un fils , pour lequel
je cherche mainten ant  une gouvernan-
te , jusqu 'au moment où j' aurai trouvé
une nouvelle compagne , jeune et jo lie,
et qui m'apportera 20,000 dollars que
je consacrerai à l'agrandissement de
mon commerce de lingerie, qui est très
prosp ère, et où je réaliserai sans doute
un très gros chiffre d' affaires , grâce
à une li quidation générale à prrx ré-
duits , liquidation que je suis forcé d'en-
treprendre à l'occasion de mon démé-
nagement dans mes nouveaux locaux
de Green Street , 174, où j' offre à louer
de superbes appartements avec tout le
confort. »

Après ceUe-là...

Glanures

Après les élections allemandes
(De notre correspondant de Paria)

Quelle route choisira-t-elle ? Mi
Curtius, à Genève, a exprimé la
conviction que ce sera la bonne.
Mais encore faudra-t-il, pour cela,
qu'il puisse mettre sur pied une ¦
grande coalition démocratique pour
faire échec aux racistes et aux com-

munistes. ' .- ' : «,._ x. -

PARIS, 18 septembre. — H nous faut
revenir encore sur l'impression causée
en France par les élections allemandes,
ne fut-ce que pour répondre "aux décla-
rations rassurantes, faites, à Genève,
par M. Curtius. Personne ne.'idoute que
lui — et d'autres hommes' -politiques
allemands encore — ne soient sincère-
ment animés de l'esprit de paix. Mais
la question qui se pose justement après
les élections de dimanche, est de sa-
voir si ces hommes seront en mesure
de faire prévaloir et, au besoin, d'im-
poser leur volonté. Or voici ce qu'on
ne peut ne pas constater :

Les racistes allemands, unis aux
communistes — car la collusion, nous
l'avons déjà dit dans notre précédent
article, est avérée et même affichée —
l'emportent sur les nationalistes à l'an-
cienne mode, écrasent Treviranus,
écartent la « Staatspartei », bousculent
les populistes du général von Seekt et
entament les socialistes. C'est sur le
centre catholique seul que ces hommes
de désordre, qui affichent nettement
des velléités de revanche, n'ont pu
mordre. Non seulement le centre tiçnt
bon , mais il gagne six sièges. Uni aux
chrétiens-sociaux, il formera, dans le
nouveau Reichstag, un bloc homogène
de 80 députés.

La question qui se pose donc pour
demain et à laquelle est liée — ne di-
sons pas celle de la paix ou de la
guerre — mais, du moins l'existence
d'un gouvernement animé d'intentions
pacifi ques en Allemagne, est de savoir
si, réconciliés pour le salut du Reiçh
et pour la sauvegarde de la paix, ca-
tholiques et socialistes pourront for-
mer la grande coalition démocratique
qui seule éviterait que l'Allemagne ne
redevînt , comme avant 1914, un Etat
dont tous les pays européens auraient
à se méfier.

On estime, en général, en France,
qu'une telle coalition ne serait pas im-
possible. Centristes, socialistes et chré-
tiens-sociaux possèdent ensemble 225
sièges sur 575. La conjuration natio-
nalo-soviétique en compte 230. Tout dé-
pendra donc enfin de compte des 80
députés « moyens ». C'est-à-dire popu-
listes bavarois adhérents au parti d'E-
tat et aux partis paysans. S'ils s'al-
lient aux centristes et aux social-dé-
mocrates, le Reichstag est gouvernable
et la politique extérieure de Strese-
mann , de Curtius, de von Hcesch, de
Wirth, peut être poursuivie.

Mais si les « moyens » se dispersent
à droite et à gauche, c'est la dissolu-
tion nouvelle du Parlement et le coup
d'Etat fasciste en perspective — avec
tous les risques que cela comporte. M.
Curtius, à Genève, s'est montré très op-
timiste. Souhaitons que les événements
ne lui infligent pas de démenti.

On peut d'ailleurs espérer, que le
centre, les socialistes et les partis
moyens puissent avoir raison des
Hitlériens et consorts. Les observateurs
les plus sagaces de l'Allemagne moder-
ne affirment que ces aventuriers vien-
nent certainement d'atteindre le point
culminant de leur fallacieux succès —
qui fut surtout un succès de surprise.
Demain , affirme-t-on , ils descendront
la pente. Car, en réalité, ils inquiètent
les ouvriers, les agriculteurs, l'indus-
trie et le commerce. Ils inquiètent la
finance, ils inquiètent la plupart des
gouvernements européens et sont vus
de très mauvais œil par les Etats-Unis.

Puissent les augures qui nous affir-
ment cela ne pas se tromper. En tout
cas, l'Allemagne est à un carrefour, c'est
manifeste. On peut encore espérer,
qu'elle choisira la bonne route, mais
il faudra pour cela que tous;.les dé^
fenseurs de la Constitution de Weimar
montrent beaucoup d'énergie et même
de l'audace. , " ;e

Nous l'avons dit il y a trois jour s §1
nous le répétons : les élections, du. 14
septembre n'ont été qu'un prologue.
C'est dans les trois mois qui viennent
que la grande partie va se Jouer. La
France devra la suivre avec la plus
grande attention car de son issue dé-
pendra l'exécution pacifi que, loyale, des
conventions de Versailles, de Locarno,
de La Haye ou le retour, en Allema-
gne, à une politique de violence suscep-
tible , malgré tous les efforts des paci-
fistes, de déclencher une nouvelle
guerre. M. P.

L'Allemagne au carrefour Une ville aux mains des communistes chinois
A Changsha

A la date du 15 sep tembre, M. Ju les
Haag, envoyé par le « Journal » en
Chine, mandait le terrifiant récit qu'on
va lire du sort de Changsha, impor-
tante cité de la province du Hounan
devenue la proie des communistes :

« Ail people are lèavihg Changsha
but none are going. » En ces termes
qui traduisaient toute son inquiétude
m'accueillit le manager de l'agence au-
quel je demandais un billet de passage.
Ni maa.placidité, ni mon insistance
n'eurent raison de ses scrupules. Il me
fit entendre que j'allais traverser des
répions en ( effervescence, que les ar-
mées rouges se tenaient de côté et
d'autres du Siang-Kiang et que les bords
du lac Tung-Ling étaient infestés de
bandes communistes vivant sur l'habi-
tant.

— A vos risques et périls, conclut-il,
de guerre lasse.

Le billet de passage obtenu, il restait
à trouver un bateau et assez rares sont
maintenant ceux qui remontent jusqu'à
Changsha. Après trois jours gris dans
Hankéou triste et sombre comme un
sépulcre, j'ai pu enfin voir Changsha
où notre « steamboat » n'arriva pas
sans que quelques balles missent à
l'épreuve son blindage de fortune.

Changsha, ou plus exactement ce qui
en reste ! Nous savons trop bien en
France ce que devient en quelques
heures une ville bombardée selon les
règles de l'art. Le spectacle serait le
même ici s'il n'apparaissait que le feu
a plus détruit que les obus. Le pro-
cédé est aussi certain et surtout plus
économique pour des armées tenues
d'éviter des débauches de munitions.

Tandis qu'une armée , montait du
sud, d'autres s'étaient avancées de
Tayeh à Yochéou au bord du lac Tung-
Ling. Puis elle s'étaient ruées sur Ping-
kiang et Liouyang, où elles se firent la
main avant l'assaut tant souhaité. Car
Changsha les attirait par les richesses
qui y sont accumulées et par celles
aussi que représentaient quelques Chi-
nois fortunés, donc négociables.

Elles s'échelonnèrent ; d'abord les
bataillons chargés de l'attaque et qui se
sont eux-mêmes surnommes les « dia-
bles rouges », puis ceux chargés de ras-
sembler le butin et les otages, enfin
les lettrés et les scribes venant impo-
ser à la ville conquise un nouveau ré-
gime administratif selon la formule
communiste.

Les deux premiers échelons y allè-
rent d'autant plus ardemment qu'ils
ne rencontrèrent aucune résistance sé-
rieuse des troupes de l'armée régulière.
On s'est demandé si celles-ci avaient
obéi à un sentiment de peur en pré-
sence de soldats plus nombreux et sur-
tout plus disposés à se battre, ou si sim-
plement exiles suivaient les instructions
du général Hochien dont l'inactivité a
souvent paru suspecte. Leur défection
n'eut nullement oour effet de calmer la
fureur des assaillants qui s'avançaient
d'une rue à l'autre tuant quiconqu e,
homme ou femme, se trouvait sous leurs
pas. Ceux qui fuyaient étaient sitôt
égorgés que rattrapés. Les cadavres s'é-
talaient dans les rues et dans les de-
meures .sous les coups des bandits qui,
plus coulait le sang, étaient animés
d'une fureur redoublée. Us donnaient
du sabre et de la pique et on les vit se
servir pour la première fois de fléchet-
tes, longues comme la main et grossiè-
rement forgées, y qu'ils lançaient comme
des grenades.

Les scènes d'horreur se succédaient.
Comment les raconter toutes ? Une fem-
me vit égorger son enfant de quatre
ans avant d'être elle-même suppliciée.
Un père dè famille s'était caché dans
un réduit de sa demeure avec sa femme
et ses cinq enfants ; découverts, ils fu-
rent alignés contre- un mur. A tous, les
mains furent coupées et leurs bourreaux
allèrent plus loin continuer leur sinis-
tre besogne. Quatre fillettes se tenant
par la main dans un geste touchant de
mutuelle protection traversaient la rue
en courant ; elles n 'étaient, une minute
plus tard, que quatre petits cadavres
baignant dans le sang. Comment décrire
sans risquer de se répéter tant de cri-
mes pareils à ceux-là, accumulés au
cours de cette journée d'orgies sanglan-
tes et démoniaques ?
y Les Européens s'étaient retirés sous
la protection des canonnières, dans une
île du.Siang. Cependant deux Allemands
(Jurent "chercher un refuge dans une ca-
ve ou ils se terrèrent plusieurs jours sans
manger au milieu des allées et venues
de ceux qui les recherchaient. Les jours
çqi .suivirent, le massacre continua , mais
eu " bon ordre, sous prétexte d'exécu-
tions. Lés communistes faisaient de l'é-
puration.

On devine ce que fut le premier jour,
surtout ïa course vers le fleuve d'un
neuple empoigné par la peur, ce que fut
la ruée vers les bateaux prêts à rejoin-
dre Hankéou. Ceux qui le pouvaient
n 'hésitaient pas à payer cent dollars et

plus la moindre place de pont. Dans
la confusion de jonques et de sampans
surchargés, combien coulèrent et com-
bien encore .de morts ? Pour donner un
chiffre exact des victimes de ces jour-
nées de ' curée il faudrait pouvoir dé-
nombrer une population maintenant
égaillée et qui peut-être ne reviendra
jamais plus.

Un pillage méthodique suivit l'assas-
sinat : entrepôts, magasins, docks, édi-
fices publics ou privés, banques, hôtels,
tout fut mis à sac et razzié. Après le
nettoyage par la vide, le nettoyage par
le feu. Sous les excitations de femmes
enrégimentées et, d'après des témoins,
plus odieuses et plus féroces que les
hommes, les bandits éventrèrent sur
plusieurs points de la ville des barils
d'essence. Pour comble, les pompes à
incendie furent utilisées pour répandre
le liquide et bientôt les flammes jailli-
rent. Calcinant les cadavres, le feu fai-
sait aussi œuvre d'épuration. Peut-être
les communistes un jour justifieront-ils
leur sauvage destruction par un louable
souci d'hygiène !

Huit jours après, les hordes quittaient
Changsha, emportant sept millions de
dollars obtenus par la menace. Elles au-
raient pu y séjourner quelque temps en-
core puisque le général Hochien ne réa-
gissait d'aucune manière ; mais à quoi
bon s'attarder dans une ville razziée
quand on peut bivouaquer en paix à
quelques kilomètres.

Hochien a enfin donné signe de vie
et il vient — à l'en croire — d'infliger
une défaite cuisante aux "communistes et
à leur « général » Chouteh. Il a même
annoncé dix mille morts ' dans le camp
ennemi, ce qui prouve qu'il y a toujours
des jongleurs en Chine. Il est exact qne
les communistes ont été chassés des
abords de la ville, mais sans trop de
peine ni de bruit. Cette fois, Hochien
avait reçu deux divisions de renfort et
il ne pouvait se dérober plus longtemps;
mais on comprend mal que, obéissant à
une inexplicable tactique, il n'ait pas
aussitôt exploité son succès, ce qu\ per-
met maintenant aux communistes d'oc-
cuper les rives du Siang d'où, comme
sur le haut et moyen Yang-Tsé, ils
s'exercent au tir sur les navires qui
passent.

Une sévère application de la loi mar-
tiale a marqué le retour à Changsha
des autorités hounanaises. Le gouverne-
ment provincial ayant établi que l'enne-
mi avait des intelligences dans la place,
a décidé que désormais les familles
groupées par cinq répondront toutes en-
tières de la défaillance d'un seul de
leurs membres. Personne ne circule dans
les rues sans un sauf-conduit et déjà
des exécutions ont suivi l'exode des
Rouges. J'ai vu hier le lourd sabre du
bourreau s'abattre quatre fois dans la
rue en plein midi, sous les yeux d'une
foule aussitôt accourue, contemplant
sans répugnance, riant même devant
l'horrible spectacle. Les quatre têtes,
près des corps mutilés, demeurèrent ex-
posées tout le jour pour l'exemple. « Sé-
vérité qui s'impose, m'a dit un haut
fonctionnaire chinois, si nous voulons
éviter qu'il n'y ait encore des milliers
de victimes. »

On a pu établir le bilan meurtrier de
la guerre européenne. Mais qui dira ja-
mais le nombre des malheureux qui
tombent tous les jour s un peu partout
« dans la Chine en folie ? » J. H.

La mission
de l'amtorg

L amtorg — dans le jargon bolchévis-
te, c'est la mission commerciale soviéti-
que — l'amtorg de New-York avait der-
nièrement à sa vice-présidence un hom-
me hautement qualifié par ses états de
service. Boris Delgas — on l'appelle
ainsi — fut, en effet , un des intimes du
sinistre Dzierjinsky, qui fit de la tchéka
le très répugnant mais efficace instru-
ment de tyrannie qu'on sait. Or on ne
vivait pas dans l'intimité de Dzierjinsky
sans avoir fait ses preuves et Delgas
avait gagné la confiance de son protec-
teur en dénonçant et en faisant fusiller
toute la famille de sa propre femme.
Après cela, sa fortune était faite , aussi
occupait-il à New-York l'important pos-
te que nous avons dit et l'ancien préfet
de police new-yorkais, M. Wolen, l'a-
vait même accusé, le printemps passé,
d'être le chef du Guépéou en Amérique.
Le Guépéou étant le successeur de la
tchéka, rien d'anormal à ce que l'ami
de feu Dzierjinski y eût une place d'hon-
neur, — si honneur il y a.

Boris Delgas figurait donc" en bonne
posture dans le personnel de l'amtorg ;
mais on se lasse des meilleures compa-
gnies et après avoir rompu avec la mis-
sion « commerciale » soviétique, il a ra-
conté pas mal de choses aux j ournalis-
tes.

Des choses évidemment un peu gê-
nantes pour les soviets. '

Les a-t-il racontées pour rien, pour le
plaisir ? Ou par vengeance, après une
rupture à laquelle il aura été acculé ?
Ou pour gagner quelque argent, le filon
de Moscou s'étant tari pour lui ? Per-
sonne ne le sait, sauf lui et ceux qui ont
recueilli ses confidences.

Venons-en à celles-ci.
A ce que dit Delgas, le président de

l'amtorg ou mission commerciale sovié-
tique, le nommé Pierre Bogdandf , a re-
çu de Moscou, dès le début de la cam-
pagne d'opinion dirigée contre les so-
viets, des instructions très précises con-
cernant les firmes américaines. Tous
les contrats déjà conclus devaient être
rompus le plus tôt possible et il n'en
fallait plus passer qu 'aux firmes dont
la dernière crise avait ébranlé la situa-
tion, en un mot aux maisons pour les-
quelles les commandes soviétiques cons-
titueraient l'ancre de salut.

Comment, les soviets allaient donc
sauver de la ruine ces entreprises 1 Ces
terre-neuve moscovites étaient tout près
de se jeter à l'eau pour sauver quel-
qu'un ? Merveilleux ! Quand on songe
aux méchants propos tenus sur leur
compte...

D accord. Seulement , l'amtorg mettait
une condition au secours à accorder.
Oh ! rien d'un ordre pécuniaire. Fi
donc ! Moscou ne retire pas d'une main
ce que son autre main donne : les avan-
tages qu'il attend de l'argent avancé
sont d'une autre espèce. En accordant
des commandes aux maisons mal en
point, l'amtorg devait exiger que ces
firmes entreprissent dans la presse et
devant le gouvernement une campagne
pour la reconnaissance immédiate des
soviets par les Etats-Unis et la reprise
des relations normales entre les deux
pays.

Intéressant, cela. Beaucoup. Quand ce
ne serait que pour mettre en. évidence
une fois de plus ce fait — toujours con-
testé par les bolchévistes quoique sou-
vent établi par les circonstances et le
raisonnement — que les missions sovié-
tiques prétendues commerciales sont
avant tout politiques. Elles travaillent
selon les mêmes principes que le gou-
vernement russe lorsqu'il essaie de faire
une distinction entre lui-même et le ko-
mintern ou Illme Internationale, tandis
que gouvernement et komintern adhè-
rent l'un à l'autre comme l'écorce à
l'arbre et que le premier n'est que le
costume du second.

Lors donc que la Russie bolchevique
présentera à nouveau, directement ou
par personne interposée, son désir d'a-
voir une mission commerciale en Suisse,
nous saurons répondre que nous avons
déjà trop en la personne de son repré-
sentant de la Croix-Rouge, à qui nos au-
torités devraient rendre son passeport,
et le plus tôt serait le mieux.

F.-L. S.

Au j our le j our
A-t-on remarque que le remuant Hit-

ler, grand triomphateur des élections
allemandes, ne figure pas parmi les
élus ? Siéger au Reichstag est une im-
possibilité pour lui, qui ne remplit pas
la première condition imposée à un can-
didat : être Allemand.

Car quoiqu'il ait fait sa carrière po-
litique outre Rhin, il est Autrichien,
bien que déserteur. Il a demandé la na-
turalisation allemande mais le gouver-
nement de M. Hermann Muller la lui
avait refusée et c'est l'une des curiosités
de la mentalité allemande que cette si-
tuation du leader des socialistes natio-
nalistes.

Dans quel autre pays du monde, de-
mande « Cyrano » supporterait-on qu'un
étranger fonde un parti et le conduise
aux élections ?

La réponse à cette question est proba-
blement dans le fait que l'Allemagne
guigne l'Autriche et qu'au fond de son
accueil à l'Autrichien Hitler se rencon-
tre le désir de travailler à l'Anschluss.
Quand il s'agit d'agrandir le Vaterland,
on ne néglige rien de l'autre côté du
Rhin.

? *»
Veut-on savoir comment les femmes

allemandes ont voté relativement à leur
participation au scrutin 1 Elles se sont
rendues en masse aux urnes.

La ville de Cologne, par exemple, a
fait compter séparément les suffrages
déposés par les hommes et par les fem-
mes. En voici les chiffres par parti :

Social-démocrate : 41,599 hommes, 35
mille 687 femmes ;

National : 3142 et 3472 ;
Centre : 38,170 et 63,266 ;
Communiste : 41,436 et 26,348 ;
Populiste : 12,348 et 14,422 ;
Parti d'Etat : 9057 et 8530 ;
Parti économique : 11,177 et 10,636 ;
National-socialiste ; 39.622 et 30,648.¦-¦_
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Vous trouverez...

Le fort de Brzesc sur le Bug où sont détenus les anciens députés de l'opposition
en Pologne

maison des Habsbourg
L'archiduc Albrecht est rentré à Bu-

dapest , venant de Lequeito, où il était
aile demander à l'ex-impératrice Zita
de reconnaître son mariage avec Mme
de Rudnay.

Les espoirs de l'archiduc ont été
complètement déçus, l'ex-impératrice

ayant opposé une fin de non-recevoir
catégorique à sa demande.

D'autre part, un communiqué, con-
çu en termes tout à fait protocolaires,
a été publié par là « Cour » de Le-
queito ; dans ce communiqué, signé
Ear le comte Hunyadi, « grand cham-

ellan de la Cour », l'ex-impératrice
refuse, au nom du chef de la Maison
des Habsbourg, encore mineur, de don-
ner son consentement à ce mariage.

L'archiduc Albrecht s'est borne à
répondre qu'il était très satisfait de son
mariage et qu'il le considérait comme
étant absolument légal en vertu des
lois hongroises actuelles.

Dans certains milieux bien infor-
més, on fait remarquer que, par cette
simple déclaration , l'archiduc Albrecht
a voulu indiquer qu'il refuse de recon-
naître les lois de 1 ancienne Maison des
Habsbourg, lois qui ont été abrogées
le jour ou les Habsbourg ont été dé-
trônés.

L'archiduc Albrecht n'a cure
des traditions de l'ancienne



Geneveys s. Coffrane
A louer pour tout de suite ou

époque à convenir, très bel ap-
partement, quatre ou cinq pièces
avec beau dégagement et Joli pi-
gnon. S'adresser à Mme L. Erzin-
ger, Geneveys-sur-Coffrane.

Etude Brauen» notaires
Hôpital 7

Logements à louer
Cote, 7 chambres, confort mo-

derne ;
J.-J. Rousseau, 4 chambres con-

fortables ;
Evole, 3 chambres ;
Ecluse, 3-5 chambres ;
Fleury, 1-8 chambres
Tertre, 2-3 obambres ;
Ermitage, 2-3 cliambres et jardin;
Moulins, 2-3 chambres ;
Maujobia, 2 chambres et Jardin ;
Grand'Rue, 1 chambre isolée ;
grandes caves, garde-meubles, lo-
caux Industriels, garages, maga-
sin

^ Disponible, logement de deux
ohambres, rue des Moulins et
Seyon.

Cassardes, remise avec petite
«Sourie.

S'adresser Côte 18. au 1er.

Printemps 1931
dans immeuble en construction
au Stade, appartements de trois,
quatre et cinq pièces, avec le der-
nier confort moderne. Salle de
bain Installée avec _ Cumulus »
et lavabo. Chauffage général et
service de. concierge. S'adresser
bureau A. HODEL, architecte,
Prébarreau 4. c

^
o.

Grand entresol
aveo chaifibre et cuisine, a la
boucle. S'adresser au notaire Lan-
dry, rue du Seyon. 

Rue de la Côte
à louer bel apparte-
ment de 7 chambres,
confort moderne, dis-
ponible dès le 34 sep-
tembre. Etude Brauen,
notaires, Hôpital 7.

Pour cause de départ, à louer
tout de suite ou pour date à
convenir, BEL APPARTEMENT
de cinq pièces, bains et toutes
dépendances. Conviendrait égale-
ment pour bureaux. Etude René
Landry, notaire, Seyon 2.

CORCELLES
A louer à personnes Soigneuses,

deux beaux logements de trois
chambres, balcon, bain et dépen-
dances, petite part de jardin : un
pour 1er novembre, l'autre pour
le 24 novembre. S'adresser à M.
Fritz Calame, Corcelles, Nicole 8.

Cormondrèche, a re-
mettre premier étage
d'une Villa,' comprenant
'cinq ' chambres et dé-
pendances, avee tout
confort moderne. Situa-
tion unique. — . .Etude
Petitpierre et Hotz.

JLogement de quatre
chambres, véranda,

chambre de bain,
k louer à Trols-Portes, pour le 24
septembre ou date à convenir. —
Etude G. Etter, notaire.

A louer tout de suite
ou pour date à conve-
nir, au Vignoble, jolis
appartements de trois
à six pièces. Belle si-
tuation. Jardin. - Grand
local pour atelier, en-
trepôt ou garage. S'a-
dresser à John-A. Ton-
ga, rue de Neuchâtel O,
Peseux. 

A louer à Monruz, pour
date à convenir, bel ap-
partement de neuf piè-
ces, chambre de bain, dé-
pendances, chauffage central
et jardin. — S'adresser Etu-
de G. Etter, notaire, 8, rue
Purry. 

A louer

avenue des Alpes
dans villa nouvelle, logements de

.trois et quatre chambres, tout

.confort moderne, à 1000, 1700 et
1950 fr., avec garage. Entrée : 24

•septembre ou à convenir. — Les
.appartements peuvent être visités
.tous les Jours de 1 à 6 heures.
Société Immobilière Delphinium
S. A., Saint-Aubin, Neuchâtel.

CHAMBRES
Belle grande chambre meublée

à deux fenêtres, balcons et soleil;
Intérieur soigné. Epancheurs 4,
1er étage.

Chambre bien meublée, rue
Hôpital 6, 4me.

Belle chambre rue Louis Favre
No 23. 

Jolie chambre meublée chauf-
fable, vue, Indépendante, à per-
sonne sérieuse. Evole 9 (Oriette)
Sme.

Jolie chambre meublée, au so-
leil , pour employé rangé. Ter-
reaux 7, 2me, à. droite.

Deux jolies
chambres meublées

à louer, dont une grande à deux
fenêtres. Belle vue. Sablons 15,
Sme. à gauche. c.o.

Jolie chambre meublée, chauf-
fable, à personne solvable. S'a-
dresser Seyon 3, Sme, à gauche.

Jolie chambre meublée, au so-
leU. Belle vue. 20 fr. — Côte pro-
longée 110. 

A louer deux belles grandes
chambres indépendantes, non
meublées, au centre de la ville.
Pour visiter, demander rendez-
vous ; téléphone 13.87. ' c.o.

Chambre indépendante à louer.
Saint-Maurice 11, Sme. c.o.

Chambre meublée. Pourtalès 13,
Sme. à droite . c.o.

PENSIONS
A louer dans le haut de la ville

pavillon
de deux chambres avec pension.
Adresser offres écrites à A. B. 347
au bureau de la Feuille d'avis.

Chambre et pension soignée. —
On accepterait aussi un ou deux
messieurs pour la table. Beaux-
Arts .5. rez-de-chaussét, k, droite.

Maison de commerce de la
place, cherche

apprenti (e)
de bureau

débrouillard et InteUigent. Faire
offres & case postale 6545, Neu-
châteL 

Apprentie de bureau
intelligente, débrouillarde et
ayant passé si possible une année
en Suisse allemande, serait enga-
gée par les Etablissements Alle-
gro. Rétribution Immédiate. —
Adresser offres ou venir se pré-
senter avec certificats, Avenue de
la gare 15.

A¥SS WERS

ile B. Beiiif r
LEÇONS DE PIANO
Diplôme du Jury supérieur

de Belgique
Fbg de l'Hôpital 33

• Qui donnerait

leçons d'aliemand
à une demoiselle t Offres et prix
sous A. T. 326 au bureau de la
Feuille d'avis.

i"8 Lucie Jenny
a repris ses

leçons de vioBon
rue du Môle No 10

LOGEMENTS
A louer ï>our époque à convenir, dans maison en construc-

tion, à Maillefer, beaux appartements
de trois, quatre et cinq chambres. Confort moderne, bains,
véranda fermée, balcon et dépendances. Chauffage général.
Vue étendue, soleil, tranquillité. Prix modérés. Références exi-gées. S'adresser à Joseph Bura , Poudrières 23. c.o.

24 DÉCEMBRE 1930
A louer deux beaux appartements modernes

de cinq ou six pièces daus le nouveau bâtiment
de la « Feuille d'avis », rae du Temple-Neuf.

S'adresser au bureau d'Edgar Bovet, rue du Bassin 10.
Vieilles personnes isolées trou-

veraient
BON ACCUEIL

dans belle campagne avec vue
magnifique sur la ville, le lac et
les Alpes. Adresser offres écrites
à L. J. 348 au bureau de la FeuU-
le d'avis.

Pour dame ou Jeune fllle,

belle chanibre
et bonne pension dans petite fa-
mille. Demander l'adresse du No
342 au bureau de la Feuille d'a-
vis.

Oh demande

chambre et pension
pour un Jeune homme. Faire of-
fres à la librairie Labastrou, Fri-
bourg.

Pension p. messieurs
Jolie chambre1 et pension i sôl-

gnée. A. Rosat-Haag, Gibraltar 12.
Jolie chambre et pension soi-

gnée. Beaux-Arts 3, Sme. c.o.
~ JOLIE CHAMBRE
Pension soignée. — Beaux-Arts 9,
1er étage. o.o.
¦ .

Pension-famille
Beaux-Arts 14, 2me. Belles cham-
bres disponibles et pension soi-
gnée. Prix modéré. Mme et M.
Kung-Champod. v

Plusieurs chambres à un ou
deux lits, avec pension. — Bue
Purry 8. c.o.

PENSION
On accepte encore quelques

messieurs pour la table. Rue du
Mâle 10. 2me. 

Belle grande ehambre
à deux lits, chauffage central ,
avec bonne pension. Passage St-
j enn 2, rez-de-chaussée.

Chambre et pension
Passage Max Meuron 2, 1er, &

droite. co.

Pour étudiant
ou employé de bureau
pension et chambre avec vue sur
le lac, Jardin. Pension Stoll ,
Pommier 10. c.o.

Jolies chambres
à un ou deux lits

Bonne pension
Prix modéré. Mme Dienstbach,

Coulon 4, 1er. c.o.

Belles chambres
avec ou sans pension. Bue du
Môle 10, 2me.

LpCAT. DIVERSES
Garage pour une voi-

ture, très bien installé, à
louer à l'Evole. — Etude G.
Etter, notaire. 

A LOUER
Parcs 114 : local de 40 m> a deux
arcades, à l'usage de magasin ou
d'atelier.
Parcs 116, local de 60 m» a trois
arcades, à l'usage de magasin ou
d'atelier.
Vieux-Châtel 29 : local de 60 m»
à l'usage d'atelier.

S'adresser TJbaldo Grassi, Pré-
barreau 4. c.o.

Beau magasin d'angle
avec entresol au cen-
tre de la ville, est à re-
mettre pour le 24 dé-
cembre 1030, ou époque
à convenir. Ktude Pe-
titpierre et Hotz.

A louer

beaux locaux pour bureaux
Place des HaUes 13. 1er.

DEMANDE
A LOUER

Jeune agriculteur demande a
louer pour le printemps 1931 une
petite ferme bien située. Offres
avec prix sous case postale 18847
à, Bévllard (Jura bernois).

Demandes à louer
On cherche à louer

en ville, une. maison ou un ap-
partement de dix" chambres en-
viron. Adresser offres à MM. Pe-
titpierre et Hotz, notaires.

On cherche
CHAMBBE MEUBLÉE

avec petite cuisine. Offres écrites
à C. G. 331 au bureau de la
Feuille d'avis. 

On cherche à louer
en ville pour le 24 septembre ou
1er octobre , appartement de trois
ou quatre chambres et dépen-
dances, si possible chambre de
bain. — Adresser offres écrites à
B. K. 338 au bureau de la Feuil-
le d'avis.

Monsieur cherche en ville,

chambre indépendants
confortablement meublée. Adres-
ser offres case postale 14, Neu-
châtel.

OFFRES

JEUNE FILLE
de 17 ans, de bonne maison,
cherche place dans famille privée
pour le 1er octobre. Ecrire sous
O. P. 346 au bureau de la Feuille
d'avis.

Jeune fllle cherche place dés
le 1er octobre comme

femme de chambre
dans bonne famille où elle pour-
rait se perfectionner dans la lan-
gue française. Connaissance de la
couture. Très bonnes références
et certificats. Offres à Mlle Eisa
Seehau.s, Gartenstrasse 73, Baie.

JEUNE ALLEMANDE
de bonne famille, 22 ans, dési-
rant apprendre la langue françai-
se cherche place dans famille
pour aider au ménage ou auprès
d'enfants. Vie de famille désirée.
Offres écrites sous A. E. 296 au
bureau de la Feuille d'avis.

Deux Jeunes filles expérimen-
tées dans le repassage et la linge-
rie cherchent places de ire et se-
conde

femme de chambre
dans pensionnat. Renseignenients
(mentionnant gages offerts) à
Mme Chollet , rue Neuve 23 II,
Berne.

PLACES
On demande

boine à \m\ faire
sérieuse. Vie de famille. Mme
Kung, pension , Peseux. 

JEUUE FILLE
pour aider au ménage est de-
mandée. Faire offres à Mme Hll-
debrand , Salnt-Blalse.

On cherche

jeune fille
ayant déjà été en service et sa-

I chant un peu cuire pour faire la
i cuisiné et aider au ménage. En-

trée immédiate. S'adresser à
l'Hôtel Robinson , Colombier.

C U ISI HIER 1'
expérimentée et de toute con-
fiance faisant quelques travaux
de ménage demandée dans mal-
son particulière.

Prière d'adresser offres avec
certificats et photographie à Mme
Max Odier, Semlnarstrasse, Ba-
den (Argovie).

Mme Arthur Dubied
Avenue de la gare 6, clierche d'ici
à la fin du mois une

PERSONNE DE CONFIANCE
au courant de la cuisine et de
tous les travaux d'un petit mé-
nage soigné.

On cherche pour une famille de
Lucerne , une

JEDNE FILLE
pour aider au ménage. Vie de fa-
mille. Occasion d'apprendre la
cuisine soignée et la langue alle-
mande. Gages 30 fr. par mois. —
Pour renseignements s'adresser à
M. A. Ztircher, Bergiistrasse 27,
Lucerne.

On demande pour aider aux
travaux du ménage une

JEUNE FILLE
qui pourrait coucher chez elle. —
S'adresser l'après-midi avant 5
heures, à Mme E. Thiébaud , Evo-
le 16. 

Jeune fille
robuste et travailleuse désirant
apprendre CUISINIÈRE . trouve-
rait place dans bon restaurant
auprès du chef de cuisine (pa-
tron). Adresser offres sous A. L.
279 au bureau de la Feuille d'a-
vis. 

On cherche pour petite famil-
le (trois personnes et un enfant
de 7 ans),

jeune fille
sérieuse, connaissant les travaux
du..ménage, . Gages : 40 à 45 fr.
Adresse : Prof. Weber, 6 auf Mu-
segg, Lucerne. JH 11038 Lz

Mme Paul Attinger, Pertuis du
Sault 17 (Ermitage), cherche pour
le 1er octobre ,

JEUNE FILLE
de toute confiance, sachant cuire.

JEUNE FILLE
sérieuse, intelligente, soigneuse,
sachant un peu cuire et désireu-
se de se perfectionner, trouverait
place stable et facile dans ména-
ge de deux personnes. Entrée :
date à convenir. Gages suivant
capacités .

Demander l'adresse du No 321
au bureau de la Feuille d'avis.

Jeune fille , honnête et active,
est demandée comme

bonne
dans ménage (un enfant). Place
facile. Vie de famille assurée. —
Gages : 40 fr. par mois. Entrée :
tout de suite ou date à convenir.
Adresser offres écrites à G. H. 349
au bureau de la Feuille d'avis.

On cherche pour Zurich,

JEDHE FILLE
protestante, de 17 à 18 ans en-
viron, ayant déjà été en service
et pouvant montrer certificat. —
Offres avec prétentions sous chlf-

• fres JH 14857 Z aux Annonces-
Suisses S. A., Zurich , Bahnhofstr.
No 100

^ 
JH 14657 Z.

On demande pour la Belgique,
très

bonne servante
. à. tout faire pour ménage (deux

personnes et un enfant). Très sé-
rieuses références exigées. Se pré-
senter pour renseignements chez
Mme Hool-Zurcher , Colombier.

On demande pour tout de suite

bonne à toast faire
expérimentée et sachant cuire. Se
présenter entre 2 et 3 heures ou
écrire à Mme Georges Fàvre, Ave-
nue de la Gare 8.

EMPLOIS DEVERS
Fabrique du Vignoble cherche

pour entrée immédiate Jeune

sténodactylo
pour la correspondance française ,
sachant si possible l'allemand. —
Adresser offres écrites à C. F. 341
au bureau de la Feuille d'avis.

Haute couture cherche pour
tout de' suite une bonne

première main
pour le flou et une APPRENTIE
Inutile de se présenter sans ré-
férences de premier ordre. Mme
de Jominl, 46, Tlllierstrasse,
Berne.

Nous cherchons une habile

couturière
pour dame ou une Jeune fllle in-
telligente ayant fait un bon ap-
prentissage ; pourrait se perfec-
tionner. S'adresser à Mme Paul
Millier , Av. J.-J. Rousseau 6.

Barbey et Cle NeuehAtel de-
mandent pour les mois d'octobre
à mars une

inille ie magasin
supplémentaire , habitant la ville
et parlant les deux langues. —
Faire offres par écrit. 

Demoiselle
cherche a s'occuper l'après-midi ,
auprès d'une dame ou d'enfants.
Ecrire sou3 chiffres D. E. 327 PU
bureau de la Feuille d'avis.

Dactylographie
Sténographie

Méthodes rapides
Débutants, entraînement

Ecole Bénédict
Mlle J. Roland

LANGUES MODERNES

Terreaux 9 Tél. 1981
Neuchâtel 

Leçons d'aesordéon
sur simple et chromatique. Se
rend un Jour par semaine à Neu-
châtel. Mme Rose Lœffel-Prisl,
Saint-Aubin. 

M™ km ischer
a repris

ses leçons de piano
Ecluse 15 bis Tél. 18.02

Mlle NELLY JENNY
PREMIER-MARS 22

LEÇONS d'ANBLAIS
Ille DORA BÊGUÎI

a repris ses :

LEÇONS DE PIANO
> Rue Purry 8

Vacances d'automne
MONTREUX, Hôtel Suisse Majestic

Premier ordre. Situation idéale. Chambres depuis fr. 6.—,
avec pension depuis fr. 15.—

| NOUVEL ASSORTIMENT DE H

J| Choix considérable de nouveautés ^^®K '¦'?''. i
d'automne. Fabrication très soignée ^k y '
7.90 5.90 4.90 4.50 «#

' j Voyez nos ArtËCleS d@ té- M§§
H C&3R16 Pour tous les j °urs et le H |.:;,]

travail 2.95 ' c j

i Pour GARÇONS MM 1
à très bas prix, façon jockey et ¦

] autres. . . . 3.50 2.95 ¦ <

I BÉRETS BASQUES Jj§| I
choix de toutes teintes vives et en B I

, noir et marine . . . .  depuis ¦

i P. Gonset-Henrioud S. A

Cours;
de samaritains

pour messieurs
Collège des Terreaux

Un cours de soins aux blessés sera donné sous la direction
du Dr Bonhôte.

Ce cours débutera le 3 octobre et se continuera tous les
mardis et vendredis. Durée du cours : 40 heures. Finance
d'inscription , payable au début du cours : fr. 5.—. Prière de
s'inscrire auprès de MM. Emile Rochat , Place d'armes 5, Fritz
Pierrehumbert, collège de la Maladière, Fritz Kappeler, col-
lège des Terreaux , Charles Porchet , Serrières.

Cette annonce tient lieu de convocation

Fête de Nuit - liicllf f 1
Samedi 20 septembre

donné par les '.
Armes Réunies, la Chaux-de-Fonds

65 exécutants, direction : M. G. Reuille, sous-chef

PROGRAMME :
Ire partie : 1. Marche commémorative de Gilson

2. Prométhée, ouverture de Beethoven
3. La Housarde, valse militaire, de Ganne

i ... 4. Songe d'une nuit d'été, fantaisie Thomas
: 2me partie : 5. Allegro militaire...

;! 6. La Nation Belge, ouverture de P. Benoit
j 7. Lackmé, fantaisie de Delibes !
i 8. Les Centurions, Grande marche de |
| concert de A. Duquesne P. 2416 N. i

#n 

i n
Ui HI Ui

neuchâteloise

Course à la Hasenmatt-Weis-
senstein renvoyée au dimanche
28 courant.

S'Inscrire au Grand Bazar Jus-
qu'au samedi 27 à midi , dernier
délai. 

EMU Li«
A. M. Vasey, professeur anglais

de Londres. — Place des Halles 7.
Jeune homme sobre et sérieux

possédant

automobile
conduite intérieure, quatre places,
7 HP, s'engagerait à conduire

voyageur
ou oommerçanl

Ecrire sous H. C. 306 au bureau
de la Feuille d'avis.

W& H iisatelas
sont charponnés et remontés

pour 8 fr.

chez G. Nfôjon
tapissier. Ecluse 40

A. Perregaux
a repris ses leçons

de

CHANT
. Petit-Catéchisme 2

Leçons d'anglais
et de français

Mlle A. LEPRINCE
17, Faubourg de l'Hôpital

Mariage
Veuve saas enfant, 45 BUS,

sympathique, bonne ménagère,
ayant intérieur confortable, dési-
re union avec monsieur, ayant
avenir assuré ; âge en rapport. —
Adresser lettres sous E. 710 l. ca-
se postale 14326, LAUSANNE.

Couturière
ayant repris son métier se recom-
mande pour tous travaux concer-
nant sa profession.

Demander l'adresse du No 305
au bureau de la Feuille d'avis.
*ssssssss sssssssssssst_____________\

AVIS MÉDICAUX
¦ ¦ ' ¦—¦ ¦ - — i III . i. _ _ _ _ .  . wl

Dr Mor el
ABSENT

samedi après-midi

Or Nicati
médecin oculiste

RUE LOUIS-FAVRE 2
Téléphone 746

de retour
Docteur

da retowr
Vaccination contre

la diphtérie

ff mm
de retour

Consultations : Mardi, jeudi »
et samedi de 14 à 16 heures

Docteur

W. RACINE
Médecin spécialiste

Nez - Gorge - Oreilles
de retour

Maladies des oreilles,
nez et gorge

Docteur J. Borel
DE RETOUR

Consultations 3-5 h., le jeudi
excepté. Faubourg du Crêt 16.

M Madame Edouard CORN U
I et ses enfants, vivement
H touchés des nombreuses
H marques de sympathie qui
fl leur sont parvenues dans
fl leur grand deuil, présentent
fl à tous ceux qu] les ont en-
9 tourée dans cette grande
fl épreuve, leurs sincères re-
I merciements.
L i Neuchâtel, le 18 sept. 1930 E

Jeune COUTURIÈRE se recom-mande pour
travail en journées

Mlle MARIE OXT , chez Mlle E.
Jacot , Boine 5, Neuchâtel.

Aide - vendeuse
de 17 è. 18 ans, honnête, instrui-
te et de confiance est demandée
pour tout de suite par la Librai-
rie Dubois, Place du Port.
GOOOOGOOOOOOOOOOOOOG

ON CHERCHE
dame sérieuse, parlant allemand
et français pour la vente d'un ar-
ticle spécial de dames. Adresser
offres sous chiffres P. 7473 Rs,
à Publicitas, Rorschach.
GOGOOOGOOGO0GOOOOGOO

HécMkiens
sont demandés. Véga S. A., Cor-
taillod

^ On demande un

$mm garçon
pour la garde du bétail. S'adres-
ser à Jean Lœffel, Malresse sur
Colombier. ¦ ¦

Continue-'
On demande ASSUJETTIES et

APPRENTIES chez Mlles Bussi et
Bréa , Rocher 4. *

Peintre en bâtiment
On demande un bon peintre

en bâtiments.
Demander l'adresse du No 332

au bureau de la Feuille d'avis.

Aç OûPIQm m _̂ Nii B R I  81 N™HuaUblu
avec apport de fr. 10,000.— est
demandé par commerçant ayant
bonne clientèle. Pas de voyage ;
personne sachant l'allemand pré-
férée.
Couturière ou modiste pas exclue

Offres sous B. L. 340 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

JEDN E FILLE
sachant coudre et pour courses
est demandée. Entrée Immédiate.
Place stable. , Se présenter entre
18 et 19 h., au magasin Schmid
fils, fourreurs. 

Couture
On demande pour tout de suite

une

euvrîère) et assujetties
Adresser offres écrites à B. R. 335
au bureau de la Feuille d'avis.

JLJLfLJL
Maison d'importation de den-

rées coloniales avec torréfaction
de cafés , cherche pour son dé-
partement expédition dans tous
les cantons, de préférence à la
campagne.

voy&s&uri
(même débutants) pour visiter
la clientèle privée , cantines et
hôtels. Un dépôt serait donné,
sur demande, à des personnes
actives.

Offres avec timbre - réponse
sous chiffres O. F. 4578 B. à
Orell Fiissll-Annonces, Berne.

W 9 w w
Jeune

ouvrier charcutier
suisse, ayant terminé son appren-
tissage à Dijon , cherche place
dans bonne charcuterie de Neu-
châtel ou environs, pour fin sep-
tembre. S'adresser à Me Ph. Cha-
ble, notaire, à Couvet.

Un comptable expérimenté,
connaissant à fond l'allemand,
muni d'excellents certificats,
cherche place de

ÉRlltlïi!
Faire offre sous P 3661 N à Pu-

blicitas, Neuchâtel. P 2661 N
' A repourvoir dans Orpheli-
nat de jeunes filles uii poste
de

légère-repasseuse
Adresser offres écrites avec

certificats et références au
Directeur de l'Institution Sul-
ly Lambelet, aux Verrières
(Suisse) . P. 2683 N.
BUREAU DE PLACEMENT

patenté
CH. HUGUENIN. NEUCHATEL

Moulins 3 — Téléphone 16.54
spécialement organisé pour per-
sonnel d'hôtels, de cafés, res-
taurants et familles. J.H. 2401 N.

Repasseuse
Mlle Stella Mora se recomman-

de pour des journées et du repas-
sage à la maison. — Chemin de
Creuze No 6, Saint-Biaise.

Apprentissages
Apgrafie vendeuse

d'au moins 16 ans, débrouillarde ,
active, est demandée pour fin
courant. — Magasins BERNARD,
Nouvelles Galeries , rue du Bassin.

On demande un apprenti

relieur-doreur
encadrements, etc. Offres sous
chiffres C. F. 287 au bureau de
la Feuille d'avis. 

Apprenti mécanicien
demandé par ateliers. R. Lebet,
Rocher 26-28.

Vous trouverez tout de m

peintres,
tapissiers, 1

! selliers,
i gypseurs

au moyen d'une annonce m
dans l'« Indicateur des Pla- lj
ces » de la « Schweiz. AU- S
gemelne. Volks - Zeitung » B
à Zofingue. Tirage garanti : R
85,600. Clôture des annon- E
ces : mercredi soir. Notez S
bien l'adresse exacte. v ¦

OOOOOOOOOOOOOOOOOGGG
G On demande 9

É femme de lessive!
G un ou deux jours par S
g mois. S'adresser à Mme Q
GE. Staeheli, Stade 10. G
GGGGGOOOOOGG0GGQGGG®-

Eglise nationale
L'inscription des catéchumènes aura lieu

jeudi 25 septembre, à la Chapelle des Terreaux

Les jeunes f illes à 14 h. Les jeunes gens à 16 h.

Cultes du dimanche 21 septembre 1930
Jeûne fédéral

EGLISE NATIONAtE
8 h. 30. Temple du Bas. Catéchisme.
9 h. 45. Temple du Bas. Cnlte et commu-

nion. M. LEQUIN.
20 h. Temple du Bas. Culte. M. H. PAREL.
Hôpital des Cadolles, 10 h. Culte.

M. MOREL.
Serrières, 8 h. 45. Catéchisme.
9 h. 45. Culte avec communion.

M. H. PAREL.
Deutsche reformierte Gemelnde

Bettag
9 Dhr. Schlosskirehe. Predigt mit Abend.

mahl. Pfr. BERNOULLI.
10.45 Uhr. Kl. Konferenzsaal.

Sonntagsschule.
15 Dhr. Schlosskirehe. Allianzgottesdienst

mit Ansprachen Tiiid Gesiingen..
Vignoble

9.45 Uhr. Couvet. Abendmahl.
Pfr. HIRT.

14.30 Uhr. Fleurier. Abendmahl.
Pfr. HIRT,

Donnerstag, 2015 Dhr. Kirohenehor,
Peseux.

EGLISE INDEPENDANTE
Samedi, 20 h. Réunion de prières.

Petite salle.
9 h. Culte pour la jeunesse et les famil-

les. M. de RODGEMONT. Gde salle
10 h. 30. Cnlte. Collégiale. M. JDNOD.
20 h. Grande salle. Culte aveo Sainte-Cène.

MM, ROBERT et DDPASQDIER.
Chapelle de l'Ermitage s 10 b. Culte.

M. DUPASQUIER.
N;-B. Collectes en faveur de l'Eglise.

Chapelle de Chaumont : 10 h. Culte.
M. PERREGADS,

Cultes oour personnes d'ouïe faible
Faubourg? de l'Hôpital 24

Le 1er et le Sme dimanehe du mois, à 11 bj

Eglise évangélique libre (PL d'Armes 1)
9 h. 45. Culte et Sainte-Cène. M. TISSOT_(

20 h. Réunion de réveil. M. P. TISSOT.
Mercredi. 20 h. Etude biblique.

Evangellsche Stadtmission
Ecke rue de la Serre-Av. J.-J. Rousseau 6

i - 15 Dhr. Allianzgottesdienst. Schlosskirehe,
20 Dhr. Predigt Mittwooh, 20 Dhr, Jung-
liugs-und Mannerverein. — Donnerstag,
20.15 Dhr, Bibelstunde. — Saint-
Biaise. 9.45 Uhr . Predigt, Chemin de la
Chapelle 8. — Colombier, 15 Dhr. Pre-
digt. Temperenz-Saal.

METHOD1STENKIRCHB
Ebenezcrkapelle, Beaux-Arts M

S.30 Dhr, Sonntagsschule.
9.30 Dhr. Predigt. V. T. HASLER.

15 Dhr. Allianz-Feier in der Sohlossk'.
Dienstag, 20.15 Dhr. Bibelstunde.
Donnerstag, 15 Dhr. Tochterverein.
20.30 Dhr. Gem. Chor.

ENGLISH CHURCH
Harvest thanksgiving service

September 21 th 10.30 a. m.
Service every fortnight 10.30 o. m.

Chiesa Evangellca Italiana
(Château 19. Local Dnioo chrétienne)

20 ore. Culto di evangelizzazione.
Sig. F. GUARNERA

EGLISE CATHOLIQUE ROMAINE
I. Dimanche : 6 h., messe basse et distri-

bution de la sainte communion 8 »
chapelle de la Providence. - l n. ex
7 h. }_ . distribution de la sainte commu-
nion à l'église paroissiale. - 8 b... messe
basse et sermon (le 1er diman ch e du
mois sermon allemand) .  - 9 h., messe
basse et sermon français. — Kj h.. grand -
messe et sermon français. — 20 h., enant
des compiles et bénédiction dn saint sa-
crement. - 2. Jours d'œuvre ! 6 fl..
tnesse basse et communion à la cnapei-
le de la Providence. - 7 h. messe basse
et communion à l'église. ________—___________^^«^~"—

PHARMACIE OUVERTE dimanche :

A. WILDHABER. Oraneerîe
j Service de nuit jus qu'à samedi nroch

Médecin de service le dimanche :
Dr Morel, faub. de l'Hôpital 21. Tél. 4.21,

00000<XXXX><>C><X>000<><>0
o Monsieur et Madame Aloys O
9 de MONTMOLLIN ont la 9
X Joie d'annoncer la naissance O
y de leur fille V

g Christiane-Elsy $
S Neuchâtel, 19 septembre. Q
X Clinique du Crêt ô

oooo<x>o<x><><>o<><>oo<>o<x>



A vendre

moto Condor
500 TT, modèle 28, équipement
complet, en parfait état de mar-
che. S'adresser Beaux-Arts 9,
2me. ¦ .

A Tendre pour cause de départ

MOTO
ZEHNDER 2 % HP

à l'état de neuf et très bas prix.
S'adresser tous les soirs entre 18
et 20 h. et dimanche matin à O.
J8rg, rue du Seyon 7, 1er.

Fiat 505
six places, avec ballon démonta-
ble, parfait état de marche,

2200 francs
Adresser offres écrites à F. C. 343
au bureau de la Feuille d'avis.

Torpédo Seat
10 HP, quatre places, éclairage et
démarrage électriques ,

SOO francs
Adresser offres écrites à B. E. 345
au bureau de la Feuille d'avis.

Toujours mieux...
sûore cristal & 0.35 le kg par 1 kg,
aveo réductions par sacs pour
vendanges. Sucre gros déchets
35.50 par 100 kg. Chocolat au lait
extra, 0.45 les 100 gr.
Magasins Meier, Ecluse 14, ete,

Administration : rue dn Temple-Neuf 1
> Rédaction t rue da Concert 6.

Le* bureaux sont ouverts de 7 à 12 h.
et de 14 à 18 h. Le samedi jusqu'à midi.

Régie extra - cantonale : Annonces-
Suisses S. A., Nenchâtel et succursales

fT 
 ̂

I VILLE

IllllIÉi DE

IIP NEUCHATEL
Permis de construction

Demande de M. Emile Voillat
de construire une maison d'habl-
tation à Clos-Brochet.

Les plans sont déposés au bu-
reau du Service des bâtiment»,
Hôtel communal, Jusqu'au 27
septembre 1930.

Police des constructions.

âEESnâiL COMMUNEwm • : «
Hp BOUDR Y
VENTE DE BOIS

Le samedi 27 septembre 1930,
la Commune de Boudry vendra
par vole d'enchères publiques,
dans sa forât du Plan des Ceri-
siers les bols suivants :

110 stères sapin
71 stères foyard

1090 fagots de coupe
7 charonnages
4 lots branches

Bols en partie & port de ca-
mion.

Rendez-vous des miseurs à M
heures au contour de Treymont.

Conseil communal.

!||r~j coatMcar»

||y MBHBB
Petit domaine

à louer
Lundi 6 octobre 1930, à 19 h.

i _ , au collège de Gorgier, la com-
mune de Gorgier remettra & bail
par vole d'enchères publiques, le
petit domaine d'environ 6 poses
qu'elle possède aux Prises de
Gorgier. Le fermier doit remplir
les fonctions de concierge de l'é-
cole.

Four renseignements, s'adresse.
i. M. Charles Jacot, directeur dei
forêts et domaines aux Frises de
Gorgier.

Gorgier, le 16 septembre 1930. I
Conseil communal. i

IMMEUBLES
VENTES ET ACHATS

AGENCE ROMANDE
IMMOBILIERE

B. DE CHAMBKIEB '

Place Pnrry 1 NeuchStel

On demande à acheter
villa confortable

de six & huit chambres, entre
Neuchâtel et Serrières.

A vendre, à, Neuchâtel, haut d>
la ville.

petite Tilia
de denx logements

de trois et quatre chambres,
buanderie, nombreuses dépen-
dances, pavillon habitable. Jar-
din. — Situation admirable, vue
étendue. Maison remise à neuf,

A vendre, à Neuchâtel, dant
magnifique situation dominante,
près de la forêt, une

villa locative
de trois beaux logements de trois
chambres, bain, véranda ouverte,
chauffage central, Construction
soignée. Jardin. Vue étendue,

A Neuchâtel, quartier est,
maison

de deux logements
de trois chambres, construction
moderne, Jardin et verger, situa-
tion agréable ; tram.

A vendre, au Val-de-Ruz, dans
localité sur grand passage,

jolie maison neuve
avec magasin

et garage
quatre chambres et dépendances
local et atelier, buanderie. Gaz
et électricité. Petit Jardin. Con-
ditions avantageuses.

Ponr jardinier -
horticulteur

A vendre, à Neuchâtel ,
petite propriété

¦omprenant maison de sept piè-
ces, (éventuellement deux loge-
ments) , aveo un très beau terrain
de culture bien, exposé et de bon
rendement en fleurs, fruits et lé-
gumes. Surface 2200 m2.
¦ ________m_m ——¦

Emplacements spéciaux exige*, 20 '/»
de surcharge.

Les avis tardifs et les avis mortuaires
sont reçus au plus tard jusqu'à 1 h. 30,
La rédaction ne répond paa des mamu»
crito et ne ie charge pas de les renvoyer*

Les oignons à fleurs de Hollande
sont arrivés

MAGASIN HOCH - GRAINES
ED. GERSTER, suce.

Demandez le prix courant
—¦—«— ¦ ¦ ¦¦ ¦-— i '¦ ' ¦ ¦ . i ¦¦¦¦ i i .i i >mt*mi *w*-m

f ^M M  Mlûm anglais
B M,( ' K Ŝâlaf 

A. vendre superbes sujets classés
m__ t__ W' j t & Wf '[ * e?ce*lents * partout. Détenteur du

yW» BB.ft Ed. Matthey-Grau, éleveur, Bienne

HHHHHHHHHHgggaaiîfliflîiagî

|S"S tauliers pour daines ]
[¦T / v̂ Souliers à brides vernis B

[«1 /VVS-_* 14'80 16'80 Ha
ffl W^̂ BBS?!̂ ! Souliers à brides noirs ĵf
rd \ >Jw T V !2.80 14.80 k=UI Vf/Si, V V B
B i l l  ^CZrN—X Souliers à brides bruns =f

**W r*5*̂ ^. 14.80 16.80 LE

® 
»w -V Souliers à brides fantaisie W
^̂ *«*»J 16.80 19.80 _\\

JKURTH-N«uchfttol|

Domaine à vendre
A vendre à Brot-Dessous, bon

domaine d'environ 10 poses. Bâ-
timent en bon état, deux loge-
ments au soleil. S'adresser pour
visiter & M. Adamlr Blnggell, à
Brot-Dessous et pour les condi-
tions aux notaires Michaud, à
Bôle et Colombier. 

Enchères
petit bâtiment

Jeudi 25 septembre 1930, dès
15 heures, à l'Hôtel de Ville, à
Yverdon, les noirs de M. Cons-
tant Gulllet , exposeront en vente
aux enchères publiques, leur im-
meuble, rue du Pré à Yverdon :
magasin (anciennement bonnete-
rie -lalnerle) et deux apparte -
ment ; (grande cheminée, autre-
fols charcuterie). — Conviendrait
pour tout commerce. Conditions :
Etude J. Pilloud, notaire, Yver-
don. JH 2396 Y

Petite maison
A vendre, & Chez-le-Bart, une

petite maison de trois chambres,
cuisine et dépendances, aveo jar-
din. Prix : 8000 f r. — Etude H.
VIVIEN', notaire, Saint-Aubin.

A vendre, & Monrnz,
terrain & bâtir à prix
très modéré. S'adresser Etu-
de G. Etter, notaire, 8 rue
Purry.

Deux beaux

sols à bâtir
dans quartier tranquille, belle
vue, prix avantageux. S'adresser
à Alfred Ménétrey, Côte 84, Neu-
châtel.

ENCHERES

Enchères _\ bétail
à Clémesin s. Villiers

Le mardi t octobre 1930, dis IS
heures, Mme Vve de Jean Peller,
à Clémesin, fera vendre par voie
d'enchères publiques le bétail
suivant :

dix vaches portantes pour dif-
férentes époques,

trois génisses portantes,
quatre génises de 16 & 18 mois,
huit génisses de 6 mois à 1

année,
un. tauriiion de 8 mois.
Terme de paiement i 1er mars

1931.
Au comptant 2 % d'escompte.
Cernier, le 16 septembre 1930.

Greffe dn tribunal.

h VENDRE
~

Pour sause de départ ô. vendre,

. beau piano brun
^ (marque , allemande) ,, à l'état de
~.'neuf , une table salle , à manger,

en chêne (8-12 places), uh beau
buffet de service et , un fourneau
potager brûlant tous combusti- .
blés. S'adresser Clos-Brochet 7,
depuis 13 heures.

Mascarade
A vendre superbe costume de

marquise Louis XVI, taffetas et
velours. S'adresser à Mme Mise-
rez, Ecluse 10, de 8-14 h. et de
19-21 heures. 

A VENDRE
pour cause de départ : deux lits
complets, un bureau Louis XV,
tables, une commode, une pous-
sette de chambre, meubles de
cuisine et vaisselle, un potager à
bois, réchaud à gaz, une char-
rette deux roues et différents ou-
tils, ainsi que belles poussines du
printemps. — Albert Prochaux,
Champréveyres, Monruz.

A vendre pour cause de démé-
nagement une

armoire
. à une porte. S'adresser à Ch. Mo-
simann, Chemin du Rocher 4.

Buffet de service
en noyer poli, à vendre, état de
neuf. — S'adresser Beaux-Arts 1,
1er étage.

«

NOUVEAU FOURNEAU DE
CHAUFFAGE A GAZ DE PÉTROLE
avec 6 cylindres , sans mèche, sans odeur , sans dan ger

Depuis des années, on désirait ce fourneau de
chauffage transportable, d'une nouvelle forme plai-
sante. Consommation économique, maniement
simple, fonctionnement sûr et prix d'achat ré-
duit. La lampe nickelée construite dans bâti so-
lide en fonte (force portante 75 kg.) peut servir
en même temps de fourneau de enisine.

Demandez le prospectus gratuit qui vous don-
nera tous les renseignements désirés.

Fourneau en fonction chez :

E. HONEGGER , Corcelles /Neuchâtel
G R A N D' R U E  A, lime étage

_________________________m__________________________________________m______m 
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TW casquette
WÈ1̂ 0y\. s'achète toujours chez

W<p  ̂CataiiHport
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Ër̂. beau choix
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1 de (éréales d'automne i
¦ offertes aux meilleures conditions par 3

D l'Association Suisse des Sélectionneurs HI ! — S
¦J Semences sélectionnées; visitées au champ, [ifl
p analysées et contrôlées par l'Etablissement rjjji_____* fédéral d'essais de semences de Lausanne. LEJ

f FROMENTS, SEIGLES, ORGES |
¦ Transport à 1/2 tarif sur les chemins de fer ïl
|L Renseignements et prix courant à disposition. ÏD
¦ Gérant : E. Francey, Montagibert 6, Lausanne, lï]
|n Téléphone 25.458. H

Visitez notre 1

î Marché ¦ concours i
1 de semences i
1 BOUDRY 1
S 23 septembre - Salle de gymnastique _IJ

¦*' 
ni
",'-'—¦'" -"'-" "' ' ' ' " ' - * ¦ !¦¦¦ _ ____ " , ' "."¦ ' ¦

I T*""! Bottines bon marché
_^x_. ^k 

pour messieurs '

Wto^N^W BOX Ga!f doub 'es semelles 17.50
8 '^*^^»____Fo\ Souliers ferrés 18.50
I ' ^^S_W% |p Box calf doublure peau 10.50
I TIMBRES -ESCOMPTE Souliers militaires 33.50

Chaussures Pétremand
I Seyon 2 - N E U C H A T E L

A vendre un

joli fourneau
très peu usagé, à l'état de neuf.
S'adresser à Mme Vve SahU-Rit-
ter, à Boudry. 

Mûres fraîches
Caissette de 5 kg. Fr. B.—
Caissette de 10 kg. > 9.70
Franco contre remboursement. —
O. RANZONI, Biasca (Tessin).

A VENDRE
trois ovales de 450 litres, un
.ovale de 5000 litres, deux îustes
'de 1000 litres. Fritz Weber,. Co-
lombie^ 

A vendre d'occasion un beau

manteau
fourrure

chat-tigre sauvage. Original. —
Pressant. — Beaux-Arts 11, Sme.

A vendre

deux treuils
pour pressoir. S'adresser & Ba.
ronl, Colombier. Tél. 33.27.

Ansaldo
conduite intérieure, quatre por-
tes, état de neuf,

3500 francs
Adresser offres écrites à A. B. 844
au bureau de la Feuille d'avis.

A vendre faute d'emploi un

calorifère
en bon état. S'adresser Luther,
Place Purry.

Demandes à acngtgr
On demande à acheter l 'occa-

sion une

malle de cabine
Faire offres à R. Ortlieb , Raf-

finerie 4.

Coiffeuse
cherche à acheter
une toilette ou console,
deux glaces, un lavabo,
un appareil à schampoolng ou

boUer,
ainsi que petites vitrines.

Adresser offres écrites à H. A. 830
au bureau de la FeulUe d'avis.

Fritz WEBER
distillateur

à Colombier
achète au plus haut prix du Jour
toute quantité de marc de raisin,
et lie de vin, pris sur place.

Accordéons usagés
sont achetés. Paiement comptant.
Adresser offres écrites à C. K. 285
au bureau de la FeulUe d'avis.

Or - Argent » PIatin«j

L MICHAUD, PI. Purry
achète an comptant

BIJOUX
Meubles

On demande à acheter toua
genres de meubles d'occasion. —•
Adresser offres écrites à, B. P. 425
au bureau de la FeuUle d'avis.

I 

ANTIQUITES i
VIEILLERIES |

I'AM LÀIA tous §enres d'antiquités, vieux jS
J BCSlBlB faut 'eui18' vieilles tables, chaises, «g
W UUIIWIU commodes, sculptures, vieux «j*
timbres, images, vieux cadres. Adresser offres sous J»
chiffres D. G. 329 au burean de la Feuille d'avis.

^B_____________yS______mm\_________ Wm___________\\\\\\\\ m̂ _̂_%

| Enchères publiques
(i de terrain à bâtir et d'immeubles locatifs

Le jeudi 25 septembre 1930, k 15 heures, en l'étude des
notaires MENETREY & REDARD, Terreaux 2, à Lau*
sanne, les hoirs d'Ernest DROGUET vendront aux en-
chères publiques, pour cause de partage :

1. Un lot de très beaux terrains à bâtir de 5162 m2
situés en bordure de l'avenue de Montagibert, à proxi-
mité immédiate des Etablissements sanitaires de l'Etat
de Vaud et de la Station fédérale d'essais de semences

H agricoles (Champ de l'Air).
H 2. Deux bâtiments locatifs situés avenue Glayre (quar-
8 lier de l'avenue d'Echallens).
g Conditions de mise et tous renseignements en l'Etude
[8 des notaires Ménétrey & Redard, Terreaux 2, à Lau-
il sanne.

Cornaux
On offre à vendre les immeubles ci-après ï
1. Belle propriété au haut du village, comprenant : a) mai-

son de maitre de sept pièces, cuisine et dépendances, grand
jardin potager et d'agrément, verger, etc.; b) bâtiment de
ferme ayant logement de quatre pièces avec rural, grange,
écurie, étable à porcs, poulailler, etc. Le tout forme l'article
1304 du Cadastre : A Cornaux, bâtiments, places, jardins et
vigne (verger) de 5269 m2. Taxe cadastrale : Fr. 44,730.—.

Cette propriété, dans une situation très favorable et d'un
accès facile par auto (dix minutes depuis Neuchâtel), peut
être utilisée pour tous genres de cultures, de commerce ou
d'industrie. Possibilité d'installer un garage.

2. Champs, prés, etc. Cadastre de Cornaux :
Article 1300 , A Cornaux, Jardin de 368 m2
Article 1305, A la Rue, place de 38 >
Article 1318, Derrière le Clos, champ de 5976 »
Article 1344 , Le Bois de la Plaine, champ de 2376 s>
Article 1351, Prés au Loup, prés e,t champs de 10436 »
Article 1359, Champs Ronds, champ de 833 »
Article 1360 , Champs Ronds, pré de 427 >Article 1368. A Nageux, champ de 3510 »
Article 839, Prés au Loup, pré de 1170 »
Article 1976, A Cornaux, verger de 2300 s-
On serait disposé éventuellement à vendre l'ensemble des

dits immeubles en un seul bloc. Pour tous renseignements, s'a-
dresser à l'Etude de Ph. Dubied & C. Jeanneret , notariat et
gérances, Môle 10, à Neuchâtel.

A PROPOS DE CHASSE
Le f i l , le coton, mêlés à la laine, composè-

rent longtemps les tissus qu'on voulait résis-
tants : mais grâce à un nouveau procédé de
torsion de f i l s  de laine, on est arrivé à faire
ce tissus merveilleux qu'est le SPORTEX. Il
a le grand avantage d'être lisse et de ne pas
s'accrocher. Un vêtement de SPORTEX peut
passer à travers un buisson d'ép ines et en
ressortir intact.

Tous les spécialistes du sport et de la
chasse, tous ceux qui voyagent , savent qu'un
vêtement en SPORTEX est à la fo is  le plus
pratiq ue et le plus résistant.

TISS US «SPORTEX »

L. MARTIN , TAILLEUR
DAMES, MESSIEURS

NEUCHA TEL - 7, rue de l 'Hôpital, téléphone 122
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l f| j tre assortiment et vous offrons une \\l lj
I Ht . confection impeccable, d'un goût par- m \

iH %1 fait , aux prix toujours très intéressants W
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AVIS DIVERS

Université k Genève
Semestre d'hiver 1930-31 : Ouverture des cours ï

25 Octobre I930i — Pour tous renseignements,
s'adresser au Secrétariat de l'Université

I>e 15 octobre fj
C O M M E N CE M E N T  1

! des nouveaux 8

Cours semestriels j
annuels et bisannuels j

comprenant toutes les
BRANCHES COMMERCIAUES

Comptabilité - Arithmétique - Correspondance
y Droit commercial - Sténo-dactylographie , etc,

ainsi que les
* LANGUES MODERNES

(Allemand, anglais, français, etc.)
Diplôme commercial

ï Prospectus et programme détaillé
par la Direction de

i L'EcoSe LEMûNBA, Lausanne

„ SOLEURE"!
SANS COMPARAISON
SU P E R B E  EX POS ITI ON

Démonstrations sans engagement

Livraison, franco partout

Quincaillerie FRANÇOIS BECK
Téléph. 72.43 PESEUX T. E. N. & J. %

Ilôt lirai ftjp F période
L'administration soussignée rappelle qu'en vertu des ins-

tructions qui ont été données aux contribuables, la deuxième
annuité de l'impôt fédéral de guerre, troisième période, écher-
ra le 15 octobre 1930 et devra être acquittée au plus tard le
30 novembre 1930.

Les paiements pourront être effectués à la préfecture du
district ou à la Banque Cantonale neuchâteloise (siège central ,
succursales, agences ou correspondants).

En cas de non paiement de la deuxième annuité dans les
délais fixés ci-dessus, un intérêt moratoire de 5 %, calculé dès
le jour de l'échéance jusqu'à celui du paiement, sera ajouté à
l'impôt.

P 2455 N Administration cantonale de l'impôt de guerre.

Librairie Payot
Rue des Epancheurs

\ En vente et en location:
Le Maire

L'idylle interrompue
Flory

Lydia, princesse russe

Enchères d'un domaine
à Sauges

Le samedi 27 septembre 1930, dès 19 heures, au restaurant
du village à Sauges, Mme Marguerite Ladame née Pierrehum-
bert exposera en vente par voie d'enchères publiques

un domaine
comprenant 19 Yi . poses de terre, 13 ouvriers de vigne, forêt
et maison d'habitation avec rural.

Etude H. Vivien, notaire à Saint-Aubin.

A VENDRE
dans le quartier de Trois-Portes-la Main,

magnifiques terrains à bâtir pour villas
de 9600 m2. Beaux ombrages. S'adresser à MM. Wavre, no-
taires, Hôtel Du Peyrou, Neuchâtel. 

On demande à acheter

une maison locative en ville
bien située, de bonne construction, de bon rapport et en par-
fait état d'entretien. Adresser offres écrites et détaillées au
notaire Fernand Cartier, rue dn Môle 1. 



Feuilleton
de. la « Feuille d'avis de Neuohâtel t

par 65
Amédée ACHARIT

T-- Perdues ici-bas par leur obstina-
tion, faudra-t-il encore qu 'elles soient
perdues là-haut ? Vous ne sauriez croi-
re combien cette pensée désolante me
Soursuit... elle ne me laisse pas une

eure de repos ! Ah ! je tenterais l'im-
possible pour leur salut.
. — Vous avez toutes les grâces et tou-
tes les séductions ! Dieu a donné à
votre âme immortelle une prison ter-
restre qui fait penser aux anges.

Thécla oublia sa main dans celle de
Wallenstein et parut tomber dans une
rêverie profonde. •

Le duc de Friedland la contemp lait
et l'admirait.

— Ah ! dit-elle tout à coup en rele-
vant sa tête languissante , j' ai quel que-
fois pensé que si les lumières de notre
sainte religion éclairaient leur âme,
Mlle de Pardaillan et Mlle de Souvi-
gny seraient moins rebelles à mes
instances.

— Vous avez là une sainte pensée.
Les austères silences d'un couvent ap-
prendraient la soumission à ces âmes
où les détestables doctrines de la Ré-
forme ont porté le trouble et l'esprit
de révolte.

"— Vous m'approuveriez donc , mon
cher duc, si un jou r, et dans le but de
les ramener à la connaissance de la
vérité, je les plaçais l'une et l'autre
sous la direction d'un homme pieux
qui les éloignerait du théâtre du
monde ?

— Je vous en donnerais le conseil.
Quand la mansuétude ne peut plus
rien, quand les voies de la douceur

sont épuisées, il faut recourir au châ-
timent , comme on emploie le fer et le
feii pour extirper les ronces et les
broussailles d' un champ où doit passer
la charrue.

— Vous dïrai-je toute ma crainte ?
j' ai eu peur un instant que vous n'eus-
siez la pensée de les ravir à ma ten-
dresse alarmée. M'autorisez-vous à tout
faire pour les ramener au sentiment
du devoir ? Me laissez-vous maîtresse
de les diriger à mon gré dans les sen-
tiers qui me paraîtront conduire plus
sûrement au but 1 que je veux atteindre?

—. Faites ! Mlle de Pardaillan et Mlle
de Souvigny sont à vous.

Mme d'Igomer soupira.
— Que leur bonheur, du moins , me

paye des peines qu'elles m'auront  coû-
tées ! dit-elle avec onction.

Cette conversation résumait le sort
que la baronne réservait aux deux pri-
sonnières ; mais , avant de recourir aux
rigueurs d'un monastère , Mme d'Igomer
voulait savoir si elle ne parviendrait
pas à ébranler et à séduire ces âmes
fieres par les fascinations du luxe et
les entraînements du plaisir. Quelle vo-
lupté , pour ce cœur dévoré cle haine ,
si sa rivale succombait aux tentations ,
et, entraînée aux bras de M. de Pap-
penheim dans le tourbil lon éclatant
d' une fête , Mlle de Pardaillan trahissait
tout ensemble et son amour et sa foi !
Voilà où était la meilleure et la p lus
douce vengeance. Il fallait corrompre
avant de frapper. Mme d'Igomer s'é-
tonna de n 'y avoir pas songé plus tôt.

Elle eut soin dès lors de conduire les
deux cousines à toutes les fêtes par les-
quelles Wallenstein trompait son inac-
tion et. entretenait la magnificence de
sa cour. Les robes qu 'elles avaient ap-
portées disparurent pour faire place
aux plus riches ajustements ; tout ce
qui peut éblouir les yeux et captiver
la jeunesse leur fut  prodigué ; elles res-
p iraient dans une atmosphère de plai-
sirs ; la musique, la danse , la chasse,
les festins se succédaient sans inter-
valles, et , autour d'elles, un cercle de
gentilshommes bril lants faisai t  enten-
dre un concert d'éloges.

Chaque soir, Adrienne et Diane ren-
traient chez elles harassées et comme

étourdies ; mais rien n avait prise sur
ces âmes vaillantes. Lpur simplicité et
leur droiture déjouaient toutes les em-
bûches. Quand elles avaient traversé le
palais tout retentissant des mille bruits
d'Une fête et tout illuminé, elles s'age-
nouillaient humblement et priaient.
Alors , il ne restait plus rien en elles
des souillures du j our. Les ruses de
Mme d'Igomer étaient vaincues;

Grâce- , à la complicité de son asso-
ciée , M. cJe.'PapDenheim , vaincu à Leip-
zig, avait pu librement communi quer
avec Mlle de Pardaillan. L'Heure des
hésitations était passée ; le grand ma-
réchal revenait du champ de bataille
l'âme:ulcérée par la défaite ; il avait vu
ses cuirassiers tomber sous les coups
de ces mêmes dragons auxquels il avait
rendu des chefs ; il avait aperçu M. ;de
Chaufonlaine dans la mêlée ; il avait
pu juger de la pesanteur de son bras ;
il avait dû reculer , entra îné par la fuite
des siens. Et c'est à cet adversaire heu-
reux qu'il abandonnerait maintenant
l'héritière qui lui était offerte ?

— Non 1 non ! jamais ! s'écria M. de
Pappcnheim. Il m'a vaincu , à mon tour
de le vaincre et de me venger !

Et enraciné dans sa résolution nou-
velle, il n 'hésita plus à tout tenter pour
l'emporter dans le cœur de Mlle de
Pardaillan.

La promesse qu 'il avait hautement
engagée à M. de la Guerche l'avait fait
recevoir tout d'abord presque sur le
pied de l ' intimité. La loyauté native
de Mlle de Souvigny répugnait à la
pensée d'une trahison , et , confiée au
comte par Armand-Louis , elle voulait
le croire digne de cette confiance. L'at-
t i tude qu'il avait auprès d'elle-même la
rassurait pleinement ; mais que devint-
elle , lorsqu'un jour Diane , effarée , lui
fit part d'un entre t ien qu 'elle venait
d'avoir avec leur sauveur ?

— Ah 1 je ne sais ce qui vaut le
mieux , dit-elle, de la brutalité , de l'ar-
rogance de Jean de Werth , ou de la
galanterie et des ruses de M. de Pap-
penheim ?

— Explique -toi ! s'écria Adrienne.
— 11 est venu à moi tout à l'heure , je

lui tendais la main , il l'a prise et s'est
tout à coup je té à mes pieds. Devant

cette action inattendue , j étais comme
une personne privée de sentiment. Le
comte m 'a déclaré qu 'il m'aimait , que
rien ne l'empêcherait de m'aimer tou-
jours , et que, pour arriver jusqu 'à moi,
il n 'était rien qu 'il ne fit. Va , ce n 'est
plus toi qu 'il menace, c'est moi ! J'ai
vu clair dans le feu de ses discours :
toute cette intrigue, c'est Mme d'Igo-
mer qui l'a nouée. Elle nous a vendues
à Jean de Werth et à M. de Pappen-
heim. Ce n 'est plus un enlèvement com-
me dans la Marche de Brandebourg,
c'est un emprisonnement dans un pa-
lais. Que Dieu nous sauve !

Bien des choses firent voir à Mlle de
Souvigny que Diane ne se trompait
pas. Elle comprit alors que dans cet
immense édifice , où tout semblait être
donné airplaisir , le plus dur esclavage
leur était préparé. Pour toutes deux , il
renfermait les limites du monde ; au-
cun bruit , aucun .mot , aucun souvenir
de ce qui se passait au delà des six
porti ques autour desquels veillait la
garde de Wallenstein. Vêtues de soie ,
couvertes de dentelles, chamarrées d'or
et d'argent , promenées sous des lustres
étincelants , elles étaient pareilles à des
esclaves. Elles ne savaient même pas si,
dans le inonde entier , quel qu 'un se sou-
venait qu 'elles eussent vécu.

Un soir , dans un bal , Mme d'Igomer
se rapprocha de Diane que , depuis un
certain temps déjà , elle affectait  d'ap-
peler Mme la comtesse de Mummels-
berg. C'était un soir de fête. Assise
tristement à côté de Mlle de Souvigny,
Diane regardait , sans la voir , la foule
des courtisans qui ondoyait dans les
appartements tout étincelants de lu-
mière.

— Eh quoi ! dit Mme d'Igomer en
prenant  la main cle Diane , pas un bijou
à ce joli bras , chère comtesse cle Mum-
melsberg ? C'est un crime de lèse-
beauté.

Et détachant un joyau de prix qui
ornait son bras :

— Voilà Un bracelet que M. le comte
de Pappenheim m'a offert , reprit-elle ;
il me remerciera d'avoir compris que
c'est à votre poignet , plus b'nnc que
le marbre , qu 'il brillera de tout son
éclat.

Par un mouvement plus vif <jue l'é-
clair , Mlle de Pardaillan s'empara du
bracelet , et le jetant loin d'elle :

— Rien de vous, rien de lui ! dit-elle.
— Bien cela ! murmura .Mlle. de Sou-

vigny qui lui serra la main. ' ¦ ' ¦"¦$'•
Malgré l'empire qu'elle avait sur elle-

même, Mme d Igomer pâlit ; elle oublia
de pleurer ; et se redressant :

— Que vous ne vouliez rien accep-
ter de moi , répondit-elle, je puis ra y
résigner, quelque peine que cela me
fasse ; mais d'un autre , voilà ce qui me
passe. Dans quelques jours, M. le comte
de Pappenheim sera de retour a Pra-
gue, et nous verrons alors si Mme là
comtesse de Mummelsberg osera- refu-
ser l'anneau dè mariage qu'il lui pré-
sentera au pied:des autels.

Ce fut pour Diane comme un coup
de foudre.

— Un annea u de mariage ? M. le
comte de Pappenheim ? dit-elle d'une
voix brisée.

— Nous n'attendons plus qu'un .cour-
rier qui doit apporter le consentement
de l'empereur , de qui vous relevez , re-
prit Thécla , pour procéder à cette cé-
rémonie. ' "

¦ i
En ce moment le légat du pape, en-

voyé en Allemagne pour combattre:l'hé-
résie et raffermir la foi catholique dans
les cœurs où elle semblait ébranlée.
parut dans la galerie. C'était un prince
de l'Eglise réputé pour sa piété.et l'é-
lévation de son caractère. Tout à coup,
fendant la foule qui l'entourait :et mue
par un élan spontané , Mlle de Pardail-
lan courut vers lui et tombant à ses
genoux :

— Monseigneur , dit-elle, vous êtes le
refuge des faibles et le protecteur des
opprimés. Je viens à vous ; ayez pitié
de moi. ,

— Ma fille , relevez-vous, dit lé pré-
lat.

— Non , pas avant que vous m'ayez
entendue. Vous qui représentez Je
Christ sur la terre, permettrez-vous
qu 'un ministre du culte, un prêtre, bé-
nisse un mariage auquel on veut me
cont ra indre  et que je repousse ? Dites,
monseigneur , sou?frirez-vous que les
autels catholiques soient souillés par ce
sacrilège ? J'ai été élevée dans la reli-

gion réformée*. Si c'est une erreur, que
les apôtres de la vérité me convertis-
sent, mais n'employez ni ia violence
ni la ruse ! Comtesse de Mummelsberg
du chef de ma mère, j' ai cinq villages
et dix châteaux. On peut les retenir
Sous le séquestre. Je ne me plains pas,
mais on ne parviendra pas à effacer
de mon blason les armes de mes aïeux.
Je suis fiancée par le cœur et la vo-
lonté à un gentilhomme , catholique et
français, qui combat pour la Suède ,
alliée de son pays. Je réclame le pri-
vilège de ma naissance et de mon rang,
le droit enfin de disposer de ma main
librement. J'implore votre pitié, mon-
seigneur ; faites qu'un jour je ne me
réveille pas comtesse de Pappenheim ,
parce qu il aura plu à un serviteur im-
pie d'un Dieu de miséricorde de m'u-
nir à un homme que je n'aime pas, et
cela malgré mes pleurs , malgré mes
cris !

Le légat du pape tendit sa main à
Mlle de Pardaillan.

Au nom de celui qui a le pouvoir de
lier et de délier et qui m 'a investi
d'une part de son autorité , dit-il , je
condamne et maudis le prêtre indigne
qui fera violence à cette femme. Rele-
vez-vous, ma fille , et soyez sans crain-
te. Je ne fais que passer, mais mon
frère , l'archevêque de Pragu e, veillera
sur vous. Que tous ceux qui m'enten-
dent le sachent ; Mme la comtesse dc
Mummelsberg est sous la protection de
l'Eglise !

Le cardinal passa lentement , bénis-
sant de sa droite la foule qui s'incli-
nait devant lui. Mme d'Igomer n'avait
rien dit ; elle avait eu le temps dé com-
poser son visage. Mais , au moment où
ses yeux et ceux de Diane se rencon-
trèrent :

— Vous l'emportez, mademoiselle ,
lui dit-elle tout bas. Mais tout passe , les
légats et le temps !

Et comme tout le monde l'observait ,
souriant tout à coup et of f rant  son bras
à Mlle de Pardaillan :

— Vous avez un peu de fièvre , mon
enfan t , reprit-elle. Remettez-vous et
rentrez dans votre appartement.

IA. SUIVBJB4 .

Les coups d'épée
de M. de ia Guerche

Chsiittùrat B E SIN IIII O DflME$ HôYIEZ CES PHêX I MESSIEURS!
^̂  ' 

- -^ BswsraK " ._ .!™L™:__ 
"' E»«.-ci!^̂ LXi.̂ -it- '

'
~.j- fJLflZf ~ZJ°, 
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^^ Bride, brun, talon Louis XV , fantaisie . . . -1 4- .SO Richelieu noir -19.SO >W0_

! **̂ Btm**_mkm_____wa__mw_m_im_ma_M_m__̂6_̂ ^Bm**î̂ m Décolleté , crêpe de Chine noir , tal , L' XV, _ 2.SO Richelieu brun, cousu main. . . 23.SO
TS_ Y _ 0*\  T_T TT 1 TT"* W W H"* /"* ___/"> A W S*"* ¥T% W W** O " vernis et daim noir , » » » -1 S.SO Vernis, couture au milieu . . . .  26.50 ||| É
/W B 1 Ë i \f M_ f B 8 ËM \_ (f A Ë S* mT i SM %_ A bride, daim bran, talon Louis XV . . ..  19.SO Bottines noir , boxcalf -19.SO

A Y V  ̂%__J Jr Ce Ë _ *Ë * *' *  J \_J_i'j M LM__tJ_Lé'M\'M MZéhJ Richelieu brun fantaisie, talon bottier. . . -19.50 Souliers ferrés. -1S.50 |pr

f HOTEL DU POISSON - MARIN '
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A l' occasion du

Jeûne fédéral
Dimanche et lundi 21 et 22 septembre

Menus très soignés
Prière de commander d'avance. Tél. 76.17

BATEAUX A VAPEUR

Samedi 20 septembre

Fête de nuit
dès 20 heures

3ateaux illuminés
Prix fr. 2.—
Sociéfé de. Navigation.

HOTEL DU RAISIN
Neuchâtel

Dimanche jour du Jeune

Dîners et soupers
Se recommande :

A. Gutknecht.

La Publicité est le plus court
chemin d'une affaire à une
autre.

i Pour raccourcir les soirées 1

H MARQUES
i | KALLIOPE notre grand succès, 3.95
i EDISON-BELL . . 2.50 1
1 P&RLOPHONE . 5.50

Ikà Répertoire très riche, rentrée con-
SB tinuelle des dernières nouveauté s

Wi DllDlIFl flns de séries, 25 cen- J §&$% M
Eg WWWW ai» timètres, double face am *V*0

|i . tmW Ĥmw Jf Ê̂aàu

j |sj  P. Gonset-Henrioud S. A.

/T MATHEMATIQUES
PHYSIQUE — COMPTABILITÉ

Leçons, répétitions, préparation à la Maturité fédérale

Raphaël DROZ
lie. ôs se. mathématiques

Inscriptions: Chaque jour de 11 à 12 h. et de 15 à 16 h.
Orangerie 2, au 2n» étage

Local du «Mouvemen t de la jeunesse suisse romande »

¦̂ VILLEGIATURER

s Hôtels - Pensions - Promenades [
s :
2 ' . Samedi 20 et dimanche 21 ¦

f SAUT-DU-DOUBS £
m Départ à 2 heures. Prix fr. 5.50 par personne S
¦ S'inscrire au magasin A. Grandjean , Saint-Honoré 12, ï,-
fj ou au Garage E. PATTHEY, Téléphone 40.16. B
¦ ; — H
f  Lundi 22 septembre 1930 IS H s| Course en autocar s

[ COMPTOIR DE LAUSANNE !
I "
g Départ de Neuchâtel, Place de la Poste, à 8 heures g
[tj Départ de Lausanne, Place Beaulieu (Comptoir), à 19 h. |j
¦ .-v .- Minimum 15. personnes, maximum 18 personnes D
|., B
g Prix du billet , 9 fr. par personne Bj

^ 
Pour tous renseignements et 

inscriptions, s'adresser : L:
¦ Ed. Bonny, auto-transports, Neuchâtel, Ecluse 59. t;
H Téléphone 11.37. g

f 
~ 

POUR LE ï f
i COMPTOIR SUISSE |
jj LAUSANNE [¦ . • t .-. le garage Von Arx organise une
S 

¦ n

g course en autocar le dimanche 21 septembre S
g Départ place de là Poste 8 h. Prix fr. 9.— par personne. !.¦

J S'inscrire rue Saint-Maurice 1, téléphone 96 ou au g
B garage, téléphone 85. B

Î VILAR/ Hôtel '*» Croix d'0r !| Téiéph. as MT" Séjour d'été ¦
19 But de promenade Idéal pour écoles, sociétés et familles — ' ¦i_ Belles salles. Grand Jardin ombragé. Piano électrique. Dîners, B

B
™ Soupers sur commande. Repas de noces. Banquets. Çonsom- S

mations de 1er choix. Cuisine soignée. G. Gaffnër , propr. |y

| Dimanche 21 septembre 1930 g
[* Jeûne fédéral : 

^U ' ¦

| # Autocar pour le Lae Noir
g Prix du billet : Fr. 9.—. Départ à 9 heures' g

I ## Aufooar pour le Lac Bleu,
¦ Kandersteg, Las d'Œsshinen |
P Prix du billet : Fr. 17.—. Départ à 7 h. 30 r^
H " I
i .; Lundi 22 septembre 1930 g
¦ Courses recommandées à MM. les employés de banqu e : "

] # Autocar pour le Saut du Doubs
a Prix du billet : Fr. 5.50. Départ à 14 heures ¦
B H¦ 0® Auiosar pour le Lae Noir
2 Prix du billet : Fr. 9.—. Départ à 9 heures ¦

S Inscriptions et renseignements à la Librairie Dubois, î '
B sous l'hôtel du Lac, Téléphone 18.40. g
B Garage Hirondelle S. A., Tél. 3.53. J

S Lundi du Jeûne ¦
a m| Course en Cîroyère |
B et visite an "

1 Comptoir Suisse à Lausanne s
B Aller : Fribourg, Bulle, Chexbres
J Retour : Lausanne, Yverdon jjjj
* Départ : 8 heures. Prix Fr. 12.— par personne B
¦ S'inscrire au :
B MAGASIN A. GRANDJEAN GARAGE E. PATTHEY "
_l Saint-Honoré 12 Seyon 36, tél. 40.16 ¦¦ . BBBBHiBHHBfli aBBaiEBBBBi&B HaNaBaaaBBeBBiiasacEaiia

Hôtel- buffet de la Gare
Cortaillod

A L'OCCASION DU JEUNE FÉDÉRAL
Menu soigné

Truites vivantes à toute heure
Jardin ombragé P. 2718 N.

II est recommandé de retenir ses places à l'avance
Téléphone 36129. Se recommande: G. Baur-Wetzel.

HOTEL DU VERGER - THIELLE
Jeûne fédéral

s .'AKj mMei- -- ** . - .'

DINERS et SOUPERS
Téléphone 7764. Se recommande : Mme Feissly.

Hôtel de la Croix d'Or - Vilars "ï
JJEUNE FEDEML

I 

Potage
Poisson du lac , sauce neuchâteloise

Plat bernois
Poulet de Bresse

y Salade de saison
Dessert : Fruits

k 

Prière de s'inscrire jusqu 'à samedi à 17 heures.
Tél. No 38. Se recommande: G. GAFFNER, propr.

A l'occasion du Jeûne
Familles et sociétés trouveront à

l'Hôtel-Pension du Cheval Blanc
SAINT-BUiSE

Menus soignés fr. 4.50 et 6.-
POISSONS DV LAC

' Se recommande : François Fetscherin , chef de cuisine.

Hôtel-Restaurant de la Tène-piage
Dimanche 21 septembre (jour du Jeûne)

OUVERT TOUTE LA JOURNÉE
ï '\ MENUS SPÉCIAUX -

..:.,'. Restauration soignée et à la carte

Café-Restaurant du Jura, Neuchâtel
Jeûne fédéral : Ouvert dès 16 heures

Se recommande: Antoine Rudrich.

COURS SEJpilIIH I
Un cours pour dames, sous la direction de M. le Dr

Reymond, sera donné pendant dix semaines, le mardi et
le vendredi, à 20 h., s'il y a un nombre suffisant d'ins-
criptions. Première leçon , Ie> vendredi 3 octobre pro-
chain. — S'inscrire chez Mlle Spiîhler, magasin du
Tricot , Hôpital 8, contre finance de 5 fr. Le comité.

|p j Le film qui remporta un éclatant succès à Genève lors de l'ouverture d'un grand cinéma sonore et que tout j  ï|
plff Neuchâtel voudra voir : T'ût

M LA DERWSÈBE COMPAGNIE M
| .'; En 1806... un épisode tragique sous le règne de Napoléon. Un film magnifique, poignant , qui réunit un | V

choix remarquable des meilleurs artistes européens, à ne citer que CONRAD VEIDT et KARIN EVANS. $ «
|y "'l Film parlant et chantant allemand. Vu son action très claire, ce' film peut être aisément suivi par tous. WslÊ
SSHB ATTENTION .' Les faveurs ne sont valables que les lundi et mardi. Pour éviter la cohue , nous prions notre M.MWM honorable clientèle de se présenter à la caisse le plus tôt possible p

Restaurant
Samuel

Rue Saint-Maurice 11
1er étage

A l'occasion
du Jeûne

Menu à fr. 3.80
Potage à la reine

Filet de perche meunière ,
Noix de veau glacé* jardini ère
Haricots verts à la bourgeoise

Pommes fondantes *
Gâteau aux pruneaux >

Se recommande: le tenancier.

na j w
Tous les samedis

TRIPES
Dimanche soir et lundi

gâteau au fromage
Dimanche soir

Civet de lièvre
Se recommande. C. Studer.

I

CAFÉ DU

TRE8H.E 7 TÉL. 4.10

Ce soir :

Souper tripes
Civet de lièvre

Tous les jours r

Restau ration
soignée

Se recommande :
Antoine RUDRKH

BATEAUX A VAPEUR

Dimanche 21 sept. (Jeûne)
si le temps est favorable

PROMENADE
à l'Ile de St-Pierre

Aller Retour
13 h. 45 Neuchâtel 19 h. 10
14 h. 05 Saint-Biaise 18 h. 45
14 h. 20 La Tène 18 h. 30
14 h. 30 Thielle 18 h. 20
14 h. 50 Landeron 18 h. —
15 h. 05 Neuveville 17 h. 45
15 h. 20 Gléresse 17 h. 30
15 h. 35 [le 17 h. 20

PRIX DES PLACES
l oi. II Ci.

de Neuchâtel 3.20 220
de Balnt-Blalse 3.— 2.—

Bateaux de service
Départs pour Estavayer 7.45 13.35

13.45
Départs pour Morat 8.18 13.30
Départs pour Cudrefin 8.20 10.45

13.45
Départs pour Portalban et Che-

vroux 8.20 13.45
Billets du dimanche.

PROMENADE
de 10 h. 45 à 11 h. 45

Prix fr. 1.—
Société d<> navfeatfnn

|̂ |î pas de spectacle Hp

Pf Le plus beau p*
MB fiïm du monde n

1929 !
P ĵ 

Ce titre à été proclam
é 8"8|

VmÀ par S. M. le Roi d'Espa- LJ
HflE gne,Llyod George,Mus- BQ
j LJ solini , Bernard Shaw etL J
SS§| parles plus grandsmet- pS
LJ leursenscène d'Europe {"J
- >S et d'Amérique du filmMKS
ï"j  de Jacques FEYDER. F*;]

NLes iniH
B jggjj R
^̂  

Satire délicieuse, fine, légère ; P*R
R_Jr, ironique, surleparlementaris- l j
[yBEl rae et sur la vie privée d'un BrajÈ
f * ^  ministre et son amie P"ï

|̂ Gaby Morlay, Henry Roussel p**
gga et Albert Prejean te#

yy Location : Magasin HUG | j

La Rotonde
Au restaurant
tous les jours

à partir de samedi

CIVET DE LIÈVRE
CIVET

DE CHEVREUIL
SELLE

DE CHEVREUIL



SilïïlUS lassées - , '*&
m^W^ ,-.« „^r ~, . Jy U . :_h . .- ,rhh SS j

' ""- " " "' ''"i1;- ' - ¦ ' . * '• »- ï&yy .- '-J '-' i'* it j ŝ-Signif ie : Association suisse des f abricants de
meubles. Donc les meubles de cette marque vous
off ren t toutes garanties.
Vendeur à Neuchâtel: J. PERRIRAZ , ameublement

11, Faubourg de l'Hôpital. Téléphone 99

____________________w___m*M* *m*>_m_________m_______%_________m _¦¦¦ 11

Meubles
d'occasion

Au magasin
Faubourg du Lac 8
Mme Pauchard

I Achat. Vente. Echange,
Téléphone 1806

' ——*—m *m-*>m•***}*- —w u m ¦¦ ¦ | ¦ . ¦ '¦ - ¦¦ ¦¦¦¦-¦

Ë 

Quel que Jsoif
le prix de vos
chaussures,vous
augmenterez

leur valeur en
les entretenant

avec la
merveilleuse

BARBEZAT tvC? \^y /̂ FLEURI E*
,n  n, — —— ' ~

Nouveau et important-
;pour certains malades 
confitures -—- ¦ '
dites sans sucre ; 
maximum de sucre 2,8 % 
même 0,5 % pour l'orange —
préparation de 
Crosse & Blackwell's —
aux oranges fr. 3.75 
aux abricots fr. 4.— 
aux framboises fr. 4.60 
le verre d'une livre 

— ZIMMERMANN S. A

A vendre tout de suite

un gramophone
Brunswick, excellent appareil.

un vioBoneelie
très bon instrument. Pour rensel'
gnements, s'adresser par écrit. —
Rue Bachelin 2, rez-de-chaussée

Ë̂ Ê̂Ê  ̂rrr̂ ^̂ ^̂ ^S r Pf^^ spéci.alebi très avantageuse

' ^̂ Br V^̂ P I 
C0N|:EC

TI0N 
ET COUPE PARFAITE |

H m^Y^̂ P? fj CHEMISE &%ÛK 1
1 'ÉMÊX - I I . I ^^vÊ?' /3 isnt., percale extra , |IMK ^^ëF \.\ - ¦¦¦

1 PB! ! l l wâm^^Ŵ  I 
dessins nouveaux, 2 Zj Sk M

H M%\J / A ^^ M̂ €HEM |SE ÉSTO 
1

' i Pi W^__^_lff r /^Ŵ - ' \*&^WÊwï P°Peline unie , belle j|||[ irw ;, .

m mifffwM I  ̂
CHEMSSE • ¦ H5Û 1

Ail CAyC BllfAI I. M ô̂i JOe B̂ HH 8̂fe> M_tn_Fr Hl _____ &< __&_, I j
ŜBB? f_W ¦T B̂ WW\ ™ EEEr a%l w ir lffl

| P. Gonset-Henrôoud S.A. RUE DE FLANDRES t
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la cr4me à raser

| SwiAN f èS k  W& ^Ptfc W^ Mk TftïtvnstPTOur i / ROMAN I ŷ̂ ffc S w IVf] Mr̂ Wi. m ^E 3 m

I C*f f̂ M Ifl a toutes les qualités des meilleures
w| JK4J il crèmes actuellement connues

J^P/ wîl * 
une

: ELLE EST SUISSE
&<$y**\l SSMli Commerçants }
ans»» / j l  Industriels f Cuïc«_»«; DOMAM i Ouvriers ( »U155<S5

¦?JSJj _ J| Employé. )
| | Asg^̂ g ĵ essayez la crème à raser ROMAN

En gros : Louis Tschanz, Comptoir de la Parfumerie S. A., Genève
_ gBaaBBB8BB_i_gBEBEEBEEEEElMEEEEEBEEEEEEEIEeE ÊlE ÊMEjEIEBE ÊBEE ÊB IW N '$E__&B_____Timïï__ l

ATTENTION I
m^BBEBEBEEEEEEEEEEEEPI EEEEEBEEEEBEEBEEEEEBBEEEEEiEEEBBEEEEEEEEE EEBMi ,̂̂ ^
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Sœur Edith, de la Centrale Supinator
de Francf ort,

donne des conseils absolument gratuits à toutes les personnes
qui souffrent des pieds,

lundi 22, mardi 23, mercredi 24 septembre
Le support Supinator se fait sur mesure, il s'adapte éxac-

" .tenaient à chaque pied. Il ne se' contenteras seulement de sou-
lager»' il fenforce et guérit. Il redresse ïës pieds plats, rend à; la voûté 'plantaire son élasticité, renforce les tendons et les
musclés fatigués. -

Les pieds sont examinés à.l'aide de l'appareil patenté May
(seule installation dans ce genre à Neuchâtel), qui démontre
s'il s'agit d'un affaissement, d'une déviation, d'un aplatisse-
ment de la voûte plantaire ou simplement de fatigue. Grâce à
la construction pratique de l'appareil, vous pouvez vous rendre
compte vous-même de l'état de vos membres inférieurs.

Conseils et démonstration sans aucun frais
et sans engagement d'achat dans salon Isolé

JoL U J&* & M
SEYON 3 NEUGHATEL

f MADEMOISELLE,
C'est le moment TOQUCCF Jlll
de penser a votre ¦ W^ _̂_W m̂'mmVt_ W\_ ma__̂ V_i _̂ w

DEMANDEZ à Kttff|ég et Scott, Neuchâtel

SL^è 360. - 1- Fr. 2000. -
avec les échantillons que nous tenons à votre disposition

Qualités irréprochables Prix avantageux

=; REYMOND
Anciennement James ATTINGER

N E U C H A T E L
Rue St-Honoré 9 Place Numa-Droz

[ventrée des classes
MANUELS SCOLAIRES - CAHIERS

TOUTES FOURNITURES SPÉCIALES
pour : Ecole supérieure de Commerce,
Gymnase, Université, Cours du soir,

Pensionnats, etc.

HE_B8geiri.S, REINACH

Papeterie H. BKSAT
5; FAUBOURG PE L'HOPITAL

Toutes les fOUItlltureS
pour la rentrée des classes

Timbres-escompte N. J.

^M IJ. MARTIN

¦ABILLE BIEN
DAMES
MESSIEURS

Nouveautés pour la saison en magasin

Tissus SPORTEX
Manteaux SALF

Téléph. 122 7, Bue de l'Hôpital

BARBEY & C"
Merciers NEUGHATEL Bonnetiers

Laines à tricoter¦
. . i . . . . . . .

Le plus grand assortiment
dans les meilleures qualités

S E .  N. & J. 5% S. E. N. & J. 5 %

Album de patrons
Eversmart

Automne-hiver, fr. 1.75

Librairies et kiosques
A vendre ou à, échanger contre

du vin blanc,

trois vases
et une certaine quantité de fût;
en chêne, bien avinés, contenan-
ce 200 à 350 litres. S'adresser à
Eugène Franel, Travers;

Mûres la
fraîches et douces, en caissettes
de 6 et 10 kg., à 85 c. le kg. Vve
Tenchlo-Bonallnl , Export No 76,
Boveredo (Grisons). c.o.

A vendre pour cause de départ
un

vélo de course
et un établi avec outils.

Demander l'adresse du No 325
au bureau de la Feuille d'avis.

Bois de feu sec
à vendre : cartelage foyard 28 fr.
le stère et sapin 16 fr. 60 le stè-
re ; fagots 1 m. à 80 fr. le cent ;
fagots 0 m. 70 à 40 fr. le cent.

Bendu & domicile.
Oh. Jeanneret flls, à Montmollin

Moto « Norton » 500
révision récente, _, vendre faute
d'emploi à de bonnes conditions.
S'adresser aux chantiers de com-
bustibles Guenat, Maillefer, Neu-
châtel.

Scierie et fabrique de caisses
Aug. RUBIN, Neuveville, offre
belles

caissettes à raisin
Se recommande. Tél. 105.
A vendre, faute d'emploi , à très

bas prix,

piano
usagé, en parfait état. — Villa
« Clair Mont », Bachelin 6.

Avis aux retardataires
A vendre

45 stères
gros cartelage

sain et propre.
Fabrique de manches, Fretereules.

A vendre faute d'emploi,.

moto Allegro
350 cc, sortie de révision, à l'état
de neuf , éclairage et claxon
Bosch, taxe et assurance payées
pour la fin de l'année, cédée à
prix très avantageux. — Adresse :
Henri Schupfer, Cressier (Neu-
châtel).

A la même adresse, on se re-
commande pour le

transport de vendange
au plus bas prix du Jour.

A vendre un

chien basset
10 mois. — Chantemerle 6.

A VENDRE
Joli side-car « Condor » , touris-
me 500 cc. avec éclairage «Bosch»
en parfait état. S'adresser à Ro-
land Langel, Jacob-Brandt 6, la
Chaux-de-Fonds. •

du Chalet
Seyon 2 bis

Téléph. 16.04

Excellente
charcuterie

de campagne
Saucissons

Saucisses au foie
Saucisses à rôtir

Palettes et
filets fumés

Service a domicile
__m_____________________________ m_____m________ mm

r ELIZABETH^
ARDEN

' T ' .
¦

"J. Annoncé 
 ̂ \

que tes txqatâcr
PRÉPARATIONS OE

TOILETTE VÉNITIENNES

qai préservent et rehaus-
sent la beauté de l'épi-
derme peuvent être
obtenues chez .:_ m_ *j i_

GASTON, coiffeur
¦ 0. JENNV fils

Rue St-Maurice 11' - 'Téléph. 5.24

I LA GENE VOISE
COMPA GNIE D 'ASSURANCES SUR LA VIE

f ondée en 1872

Nouveaux avantages aux assurés
Demagnement

n
sST: M. PAUL GICOT, Saint-Honoré 2, agent,

ou à M. Edouard JEANNERE T, la Chaux-de-Fonds,
Léopold Robert 42, agent général. Téléphone 28.99.

¦ . i . I
[¦WT—nrMimni n _____m_______m __________ v_m__________________________________________________ _̂_______ m _____________ m

é

tait de la Gruyère en poudre

\ Le lait
' préféré par les bébés

Se trouve dans toutes les pharmacies
et drogueries de Neuchâtel et du canton

l______________H^ Î^I^H___________ ________^MiB*H^H____ _____|_HBM______________ - B̂..... B.̂ aH|

Librairie-Papeterie
SANDOZ-MOLLET

Rue du Seyon 2

ECOLE SUPERIEURE DE COMMERCE
Tous les livres et les fournitures complètes

pour la rentrée des classes
PORTE-PL UMES RÉSERVOIR DE Fr. 2.— à Fr. AS.—
Timbres S. C N> & j .  s % (Livres exclus)

Enseignement rapide et approfondi de la

langue allemande
ainsi que l'anglais, l'italien, l'espagnol, etc... Cour commer-
ciaux, banque et branche hôtelière. Enseignement individuel
très sérieux. Diplôme. — Demandez prospectus gratuit à

Ecole de Commerce Gademann, Zurich

TEuuPSSONJEi
Les abonnés au téléphone sont instamment priés de n'uti-

liser désormais que les nouveaux annuaires, édition 1930-
1931, qui ont été distribués dernièrement, ceci afin d'éviter
les trop nombreuses erreurs actuelles de numéros.

L'Office téléphonique de Neuchâtel. i

tttÛ0tV ncVv^16''

L'eau conserve des heures
durantsatempératureélevée 9 f  ^m

§Ê
.

même lorsque le courant est f f o  **_É_ \_ŒJm'coupé' ^^(aM0̂

i i ^̂ ^
f ®TR. SAUTER S. A. Bâle

I Cordôimërie Romande 1
K« Tél. 13.43 ANGU GRAND'RUE ET BAS DES CHAVANNES Tél. 13.43 I

gwfïâ • - ¦ ¦ ¦ 
<̂  ¦ ¦"¦ . " • ' nn!

H Retfemelage complet i 1
£ I MESSIEURS DAMES
HH ?̂ dflfc. 4% Emploi exclusif du Sga xs_k 4* BB
f ''TÎ H& ;5_» fiUl cuir de Vevey. Tan- «& 5*5f|B fi£Bra9 t̂V m S_r VsgW nage en fosse et à *P' El tB$r ̂ £r Mm
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La Mandchourie intervient
dans la guerre civile

d porte pièce aux nordistes

La guerre en Chine

NANKIN , 19 (Havas) . — On décla-
re officiellement que Chang-Hsue-
Chang a télégraphié pour annoncer
que la MandoKour-ie intervenait dans
la guerre civile et a ordonné aux nor-
distes de suspendre imédiatement les
hostilités en attendant un règlement
pacifique de la situation politique,
sinon la Mandchourie sévira contre
eux. Ghang - Hsue - Chang enverrait
140,000 hommes à Pékin et à Tien-
Tsin ; 40,000 de ces hommes ont quit-
té hier Moukden , à destination de
Tien-Tsin.

Les troupes menacent Pékin
PÉKIN, 1.9 (Havas). — La démis-

sion du général Yen-Hsi-Chang, nom-
mé récemment chef du nouveau gou-
vernement nordiste, serait imminente,
On prévoit que les troupes mand-
choues arriveront prochainement à
Pékin dont elles s'empareront avec
l'assentiment de Yen-Hsi-Chang.-

Serait-ce la fin du régime
B; communiste ?

LONDRES, 19. — On mande de
Changhaï au « Daily Telegraph » : Le
gouvernement de Nankin déclare que
Tchang-Hsue-Liang a décidé de soute-
nir efficacement ce gouvernement et
l'on croit dans les milieux nationalis-
tes qne l'appui ainsi fourni par le dic-
tateur mandchou va mener la fin du
résime instauré par les communistes.

«KEVUE DE _L£ PRESSE
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L 'union européenne
| De là Ré publi que : [ "¦
- La décision unanime de l'assemblée
;des nations a donné tort aux pessimis-
tes ainsi qu 'aux sceptiques. En effet ,
elle marque l'accord de la S. d. N. avec
îes aspirations vers une union européen-
ne. Elle détruit ainsi tous les arguments
qui tendaient à combattre l'union euro-
péenne en dressant celle-ci comme une
rivale contre la S. d. N. Désormais, l'on
peut dire que l'Europe se fait par la
S. d. N.

De la Journée industrielle :
Tôt au tard , l'Europe devra s'unir si

elle ne veut pas périr. Tôt ou tard , il
faudra que se créent , entre les nations
du vieux continent , des accords solides
basés sur l'interdépendance, enfin ' re-
connue , de certains grands intérêts vi-
taux. Pour être d'une nécessité éviden-
te, cette solidarité reste encore difficile
à réaliser, certains égoïsmes nationaux
se surexcitant dès qu'on sort des affir-
mations de principe. C'est humain ! Il ne
faut pas s'étonner de ces sortes de con-
flits, mais il ne faut pas non plus dés-
espérer de les apaiser.

Du Temps :
Un long chemin devra c.^ui-e être

parcouru avant que l'on approche du
but. Des difficultés surgiront , des crises
de confiance se produiront , car il est
dans la nature humaine de considérer
l'intérêt général sous l'angle des intérêts
particuliers. Tout ce qu 'on peut raison-
nablement penser à cette heure, c'est
que l'idée est en marche, mais nul ne
sait au juste quand et comment elle
aboutira à une formule pratique d'orga-
nisation européenne. Cela dépendra de
tant de choses qu 'il serait dangereux de
se livrer à des prévisions à ce sujet. Le
mérite de M. Briand est d'avoir conçu
l'idée et d'avoir su la faire accepter dans
les circonstances internationales les plus
délicates. Ce mérite n'est pas mince et,
quoi qu'il advienne, l'initiative du minis-
tre .des affaires étrangères gardera toute
sa valeur morale aux yeux des peuples.

Quand on constate le changement sur-
venu depuis un au dans la situation in-
ternationale , nul ne peut prévoir ce que
sera cette situation lorsque, au mois de
septembre 1931, la commission d'études
soumettra_ des propositions concrètes à
l'assemblée de la Société des nations.
L'évolution politique cle l'Europe va dé-
pendre surtout pendant jes prochains
mois de] ce qui se passera en Allemagne.
Même si l'on considère qu 'un gouverne-
ment allemand, quel qu 'il soit , ne sau-
rait adopter une autre attitude que celle
définie dans le récent discours de M.
Curtius , on a le devoir de faire preuve
de la plus grande prudence et de la plus
sûre vigilance. La question est (ie sa-
voir, en effet , dans quel esprit , après les
élections du 14 septembre, Berlin entend
continuer la politique cle paix à laquelle
les dirigeants du Reich affirment vou-
loir rester fidèles. On n'ignore pas que
les Allemands ont plusieurs manières de
la pratiquer. Si celle de Stresemann est
abandonnée sous la pression des partis
de droite , quelle autre manière le chan-
celier Briining -— puisqu 'il est résolu à
rester en scène — va-t-il adopter ?

Du Petit Parisien :
M. Briand a gagné la partie. En dépit

de toutes les intrigues, voici le projet
d'union fédérale européenne dont il a
pris l'initiative et dont ces jours der-
niers encore d'aucuns prédisaient l'é-
chec, en excellente voie.

Il ne tient donc désormais qu'aux inté-
ressés de faire.̂  le nécessaire pour que
l'an prochain , à' pareille époque, la gran-
de idée qui vient d'être si chaleureuse-
ment encouragée par toutes les nations
du monde représentées à Genève puisse
être réalisée. On peut , en tout cas,
compter sur notre ministre des affaires
étrangères pour que diligence soit faite.
Il ne rentrera pas à Paris sans que la
conférence européenne , déjà convoquée
deux fois par ses soins, ne tienne ici une
troisième réunion. Il importe, en effet ,
de profiter de la présence à l'Assemblée
de tant de chefs de gouvernements et de
ministres des affaires étrangères pour
se mettre d'accord sur la méthode de
travail qu'adopteront les représentants
des vingt-sept Etats européens, l'endroit
où ils se rencontreront , les dafes possi-
bles de ces rencontres, l'éventualité de
constituer , pour hâter les travaux , un
certain nombre de sous-comités et le
concours qui sera demandé au secréta-
riat,

M. Hindenburg et la u. ,:re
Dans la Liberté, M. Jacques Bainville

présente le maréchal Hindenburg com-
me un dictateur éventuel :

On ne peut se plaindre que M. Brii-
ning reste au pouvoir. Avoir à choisir
entre le socialisme dilapidateur et tueur
de monnaie d'une part , le nationalisme
agressif et belliqueux d'autre part , l'al-
ternative est peu réjouissante pour lui
comme pour les voisins et créanciers de
l'Allemagne. Et ce serait à peu près in-
soluble s'il n'y avait en réserve le maré-
chal-président Hindenburg. Mais rien ne
donne mieux l'idée du glissement qui
s'est produit dans la République alle-
mande ct dans l'opinion qu'on se fait au
dehors sur la politique du Reich que
cette « confiance dans Hindenburg » de-
venu si étrangement, d'épouvantail, ar-
bitre modérateur, si bien que sa dicta-
ture, redoutée hier , serait accueillie au-
jourd'hui avec une sorte de soulagement.

Le Japon et l'accord naval
Du Journal :
Ce n'est sans doute pas par hasard

que la décision du Japon au sujet de
l'accord naval de Londres intervient au
moment où la question des armements
va jouer un rôle prépondérant clans les
discussions de Genève.

Cette décision est une ratification. On
ne pouvait pas en douter , car les Japo-
nais sont beaucoup trop prudents pour
se lancer dans la grande aventure qu 'au-
rait été la répudiation formelle d'un
traité auquel- les Américains attachent
la plus grande importance. Mais il y a
ratification et ratification. On ne peut
dire que celle du Japon soit de nature à
renforcer l'autorité d'un traité qui ne
survit que parce que sa précarité même,
limitant sa durée à 3 ans, le condamne
à disparaître avant longtemps.

Donc le traité de Londres va entrer
en vigueur ; mais le Japon déclare net-
tement qu 'il n 'en est pas du tout satis-
fait et qu 'il a l'intention bien arrêtée
de se servir de toutes les possibilités
que ce traité réserve pour sauvegarder
par d'autres moyens sa défense mari-
time.

Ainsi , bien loin d'arrêter des rivali-
tés, comme on le voulait , l'accord de
Londres ne va faire que les déplacer.
Après la leçon de Washington et celle
de Genève, la leçon de Londres devrait
ouvrir bien des yeux qui s'obstinent à
rester fermés.

Chronique russe
La désorganisation industrielle

RIGA, 19 (Ofinor). — On signale de
Moscou que le commissariat du travail
d'accord avec le commissariat de l'in-
dustrie et du commerce , a élaboré ,de
nouvelles règles concernant le travail
du personnel technique afin d'enrayer la
désorganisation complète de l'industrie.

D'après ces règles, tout le personnel
technique, en commençant par les di-
recteurs de fabriques et jusqu'aux con-
tre-maîtres, sera mis à la disposition
d'un comité spécial qui en dressera les
listes et s'occupera de la distribution
des spécialistes aux fabriques où il sera
fixé jusqu'aux ordres nouveaux du co-
mité. Les fabriques et le personnel tech-
nique sont, dorénavant , privés de la fa-
culté d'offrir du travail ou d'en deman-
der etr les journaux ainsi que les bour-
ses du travail ne pourront insérer aucu-
ne annonce en ce' sens.

Où sont les ânes ?
VARSOVIE, 19 (Ofinor). — L'agence

Ate a reçu de Semipalatinsk une nou*
velle concernant la' résolution bien cu-
rieuse de la question du manque dc bé-
tail. Le soviet de la région, soulevant la
question susdite, a imagin é que pour ré-
soudre la crise, il n'y" a qu'à procéder à
l'élevage des ânes. Les membres du so-
viet affirment que ; l'âne est une bête
idéale ' pouvant servir comme bœuf ,
comme cheval et comme chameau et que
dans peu de temps; il fera résoudre la
crise. La résolution: du soviet a été com-
muniquée à la population au moyen de
dizaines de placards représentant les
qualités incomparables des ânes ; mais
toute cette campagne a abouti à la dé-
couverte que dans la région de Semipa-
latinsk, qui représente comme superfi-
cie la moitié de l'Europe, il ne se trouve
qu'une dizaine d'ânes parce que ces bê-
tes ne peuvent pas supporter le climat
rude. Le journal « Troud » qui rapporte
cette nouvelle, ajoute que les soviets,
pour trouver des ânes, ne « devaient pas
aller trop loin ».

Craintes soviétiques
RIGA, 19 (Ofinor). — On signale de

Moscou que les « Izviestia », le plus
grand journal soviétique, publient un
article demandant au gouvernement
d'engager une lutte implacable contre
les nationalistes qui « commencent à
constituer une grande menace contre
l'existence même de l'Etat communis-
te ». Le journal indique que le plus
grand danger est notamment le nationa-
lisme ukrainien qui, en effet , est un
mouvement anti-soviétique tendant à sé-
parer l'Ukraine de la Russie, ce qui, d'a-
près le journal , provoquerait sans aucun
doute l'écroulement du système commu-
niste.

sur le problème des minorités
GENEVE, 19. — Un débat s'est enga-

gé vendredi matin à la 6me commis-
sion sur le problème des minorités.

M. Koch, délégué de l'Allemagne, a
proposé que la 6me commission s'occu-
pe chaque année régulièrement des
questions de minorité. Il a insisté en
faveur d'un meilleur examen des péti-
tions. Il a été appuy é par le délégué de
l'Autriche. M. Briand a répondu qu'au-
cun grief sérieux n'a encore . été for-
mulé contre la manière dont la S. d. N.
a rempli sa tâche jusqu'à ce jour vis-à-
vis des minorités. Il a combattu uue
proposition du délégué de l'Albanie
tendant à créer une commission perma-
nente des minorités. Le comte Apponyi
(Hongrie) a déclaré qu 'il ne pouvait
être satisfait de l'activité de la S. d. N.
dans le domaine de la protection des
minorités.

SOCIETE! DES NATIONS

Un débat à la commission

Pour des négociations
lituano-polonaises

' Une proposition de la Pologne
GENÈVE, 19. — M. Zaleski , minis-

tre des affaires étrangères de Pologne,
a adressé à M. Zaunius , miriistre des
affaires étrangères de Lituanie, la no-
te suivante :

«Donnant  suite à la résolution du
Conseil de la S. d. N., en date du 18
septembre courant , j' ai l'honneur de
proposer au gouvernement lituanien
d'entamer des négociations directes
avec le gouvernement polonais afin de
compléter l'arrangement relatif au
trafic local par un accord fixant les
modalités de réglementation sur place
des incidents de frontières, et de ré-
gler la question du trafic sur les sec-
teurs limitrophes des voies fluviales.

En ce qui concerne le lieu et la da-
te de ces négociations, le gouverne-
ment polonais se déclare prêt à envi-
sager toute proposition qui convien-
drait au gouvernement lituanien. »

LONDRES, 19. — Dans une lettre
adressée au « Times », lord Brentford ,
ancien ministre de l'intérieur du gou-.
vernement conservateur , déclare que son
parti ne reconnaît pas au gouverne-
ment travailliste le droit de lier aucun
gouvernement conservateur futur à la
trêve douanière. Il revendique pour son
parti le droit d'instaurer une nouvelle
politique protectionniste et manifeste
l'intention de son parti de dénoncer le
plus tôt possible la trêve douanière.

A Heidelberg,
bonnes paroles pas chères

BERLIN, 19. — L'office académique
d'Heidelberg a donné une réception en
l'honneur des étudiants français et alle-
mands assistant au congrès de Mann-
heim. Le recteu r de l'université d'Hei-
delberg a prononcé un discours sur
l'entente internationale.

On propose la dissolution
de la Diète prussienne

BERLIN, 19 (Wolff) . — My Laden-
dorff , au nom du parti économique , a
déposé à la Diète prussienne une pro-
position demandant la dissolution im-
médiate de l'assemblée. Cette motion
était motivée comme suit : le résultat
des élections au Reichstag montre que
la majorité du peup le ne soutient plus
la coalition gouvernementale qui rè-
gne actuellement en Prusse. Les sbeia*
listes-nationaux qui , à la Diète prus-
sienne, n'ont jamais été suffisamment
nombreux pour former un groupe ,
sont en réalité aujourd'hui le deuxiè-
me parti en Prusse quant à l'effectif.

Trêve douanière
t.i conservateurs anglais

ÉTRANGER
Un échappé de Bellechasse

fait parler de lui
DIEPPE, 19. — Le nommé Eloy Ros-

sier, condamné en mars 1929, à 3 ans de
pénitencier pour escroquerie, et qui
réussit à s'enfuir en mai de cette année
du pénitencier de Bellechasse, fait  de
nouveau parler de lui. A Dieppe (Fran-
ce) il a présenté un chèque sans provi-
sion sur une banque fribourgeoise.

A l'occasion du centenaire dc l'Etat
uruguayen

MONTEVIDEO, 19. — Le gouverne-
ment de l'Uruguay a décidé de frapper ,
à l'occasion du centenaire de l'existen-
ce de l'Etat, 100,000 pièces d'or .de 5
pesos avec la reproduction d'Artigas,
le libérateur de l'Uruguay.

Fin des manœuvres du Reich
ROEMHILD , 19 (C. N. B.). — Ven-

dredi , à midi , se sont terminées les
grandes manœuvres de la Reichswehr.
A Grabfeld (Haute-Franconie) a eu lieu
un défilé devant le président du Reich.

Résumé du journal
d'Andrée

Sombres aventures et
bonne humeur

STOCKHOLM, 20. — Le journal de
l'explorateur Andrée , dont un résumé
est publié aujourd'hui , abonde en ob-
servations et réflexions. Il parait évi-
dent que c'est l'humidité et la gelée qui
ont fait descendre le ballon qui a traî-
né sur la glace du 12 au 13 juillet , avec
des chocs incessants, épuisant les aé-
ronautes. Le 13 juillet , le feu prit à la
nacelle, mais fut vite éteint. Dans la
matinée du 14 juillet , les aéronautes
dégonflèrent le ballon, qui atterrit par
83 degrés de latitude et 30 degrés de
longitude.

Pe'ndant la semaine suivante , les aé-
ronautes préparèrent le voyage en traî-
neau qui commença le 22 juillet , non
dans la direction du Spitzberg, mais
vers l'est pour explorer les régions nord
de la Terre François-Joseph.

Le voyage fut très difficile en raison
des crevasses entre les blocs de glace.
Le mouvement de la glace vers l'ouest
fit échouer la tentative. Les aéronautes
se. tournèrent alors vers le sud-ouest ,
dans la direction du mouvement de la
glace, pour gagner les «Sept Iles». Mais
vivres étaient insuffisants et la nour-
riture des explorateurs dépendait de
Iq rencontre d'ours polaires. L'un après
l'autre , ils tombèrent dans des crevas-
ses et se blessèrent aux pieds. Andrée
collectionnait les mousses et autres spé-
cimens végétaux.

Le journal donne des indications sur
le mouvement de la glace qui, chan-
geant de direction dans les eaux moins
profondes près du Spitzberg, rendit im-
possible la tentative de gagner les
« Sept Iles ». Du 12 au 17 septembre,
la glace dériva de plus de 100 km. vers
l'est-sud-est. Le froid augmenta et les
explorateurs se préparèrent à hiverner
sur un bloc de glace, mais le 17 sep-
tembre, il aperçurent la terre de Giles.
Les explorateurs tuèrent trois phoques
et un ours. Après quoi, Andrée estimait
avoir des vivres en suffisance jusqu'en
avril. Le 28 septembre, Andrée et ses
compagnons s'installent dans une hutte
de glace qu'ils construisirent sur un
bloc de glace. Dans la matinée du 2 oc-
tobre, ils furent réveillés par un cra-
quement épouvantable. Le bloc était
fracassé, Ta hutte démolie, toutes les
provisions éparses sur divers blocs.
Tout le monde se mit énergiquement
au travail de sauvetage. Le journal s'a-
chève par un hommage éclatant au cou-
rage et à la bonne humeur des camara-
des. Il donne aussi divers propos plai-
sants prononcés dans les moments de
difficulté.

Les bandits de Chicago
vont être inquiétés enfin

LONDRES, 19. — On mande de Chi-
cago au « Daily Telegraph » : La police
de Chicago a effectué des perquisitions
dans différents bureaux, mettant ainsi
à exécution sa détermination de débar-
rasser la ville des organisations de
bandits qui y avaient établi leur quar-
tier général. Des mandats d'arrêt ont
été lancés contre vingt-six ennemis pu-
blics, y compris Al Capone, et dans tou-
tes les grandes villes la police s'effor-
ce d'intercepter les approvisionnements
des bandits en armes et en munitions.

L'aviateur von Gronau
„est arrivé à Cuxhaven

CUXHAVEN, 19 (Wolff) . — L'avia-
teur von Gronau et les autres membres
de l'équipage de l'hydravion Dornier
sont arrivés vendredi à Cuxhaven.

A L'APOLLO s La dernière compagnie.
— La grande production UFA, chantée et
parlée en allemand, a obtenu lors de sa
présentation au publie nn succès éclatant.
La mise en scène de Kurt Beruhardt, d'u-
ne technique éprouvée, fait ressortir tou-
tes les qualités de l'interprétation. Ce film
réunit en effet uno distribution remar-
quable aveo Conrad Veidt, Karin Evans
et H. Gretler. Les noms de ces artistes
n'étaient-ils pas déjà une garantie de
succès .

« La dernière compagnie » expose un as-
pect de l'ère napoléonienne qu'on n'avait
pas encore porté à l'écran. 1806... après la
bataille d'Iéna : « Ordre au capitaine
Burk d'occuper immédiatement, aveo sa
compagnie le moulin au bord du marais
de Êeinersdorf. s Le public ne peut man-
quer d'être saisi par lo spectacle de tant
d'héroïsme prodigué do part et d'autre.
Dès les premiers tableaux, le spectateur
s'engage dans une aventure qui le prend
et ne laisse plus do répit à son émotion.
L'action très claire de ce film permet à
chacun de le suivre aisément.

LES CINEMAS
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Finance - Commerce - Industrie
BOURSE DU 19 SEPTEIWBRE 1930

Cours de
BANQUES & TRUSTS clôtura

Banque Commerciale de Baie ... 787
Comptoir d'Escompte de Genève 624 lo
Union de Banques Suisses 715
Société de Banque Suisse 868
Crédit Suisse 998
Banque Fédérale S. A. 812
S. A. Leu & Co — .—
Banque pour Entreprises Electr. 1258
Crédit Foncier Suisse 358
Motor-Colombus 1042 fo
Sté Suisse pour l'Industrie Elect. 940
Société Franco-Suisse Elect. ord. 597
I. G. fttr chemlsche Onternehm 875
Continentale Linoléum Union .. 422
Sté Sulsse-Amérlcalne d'Eleot. A 200

INDUSTRIE
Aluminium Neuhausen 2960 fc
Bally S. A 1183
Brown, Boveri & Co S. A 566
Usines de la Lonza 291
Nestlé & Anglo-Swlss Cd. Milfc Co 735
Entreprises Sulzer —.—
Linoléum Glublasco 191
Sté pr Industrie Chimique, Bâle 2915
Sté Industrielle pr Sohappe. Bâle 2470
Chimiques Sandoz B&le 3758
Ed Dubied & Co S. A. 420 o
S. A, J. Perrenoud & Co 660 o
S A. J. Klaus. Locle 150 d
Ciment Portland Bâle 1150 o
Likonla S. A. B&le 155 d

ACTIONS ETRANGERES
Bemberg 210
A. E. G 162
Lient & Kraft 495
GesfUrel 164 V.
Hispano Amerlcano de Electrlcld. 1870 fc
Italo-Argentlna de Electrlcidad .. 362
Sidro ord 227
Sevlllana de Electrlcidad — .—
Kreuger & Toll 677
Allumettes Suédoises B 373 fc
Separator 152
Royal Dutch 755
American Europ . Securities ord. . 199
Cle Ej cpl. Ch. de Fer Orientaux 218

Forces motrices bernoises S. A. — Cette
société émet au cours de 100.60 %. y com-
pris la moitié du timbre fédérai sur les
obligations, un emprunt de i%% de 15 mil-
lions de francs de 1930, en vue de convertir
partiellement l'emprunt 5 % de 24 millions
de francs de 1919. Le nouvel emprunt est di-
visé en obligations de 1000 fr. nominal au
porteur, productives d'un intérêt annuel de
l&%, payable aux 1er Juin et 1er décembre
de chaque anhêi. L'emprunt ' durera 18 ans

mais pourra être dénoncé au rembourse-
ment après un délai de 12 ans. La cotation
aux bourses de Bâle, Berne , Genève, Lau-
sanne et Zurich sera demandée. Les deman-
des de conversion sont acceptées dès aujour-
d'hui : 11 n'y aura pas de souscription contre
espèce.

Course de Neuchâtel du 19 sept.
Les chiffres seuls indiquent les prix faits,

d = demande. o sa offro. r
ACTIONS OBLIGATIONS

B.nq. Nation.» -.- E- Neu- 3'M^ §fA
Compt. d'Esc . 620.- d » ' «V« «J ,*™5 °Crédit suisse 996.- d » • »;/. 918 100.60 d
Crédit foncier n. 600.- d C.Nea. 3'M£« »*• <j
Soc. de Banq. 1 886— d » ' « » g» xgff° °U Neuchâtel. . 425.— d » /-H^ÎSS 99 75 2Câb.él. Cortaill.2875.- d C^-*.8£ttg |9-™ *
Ed.Dubled.S Cl. 420.- o ' *f \« *> .S7'™ gCira. St-Sulplcd070.- d » S»/'19n ^\. d
Tram. Neuc. or. 490.— d Locle 3'/, 898 94.Û0 O

• priv. 500— d » £/• J» M-- 
%Neuch. Chaum. 5.50 d » .W.1.6 

^2-Im. Sandoz Tra. 250— d Çri&J. N. S* \<™-—
Sal. des conc . 250— d E.Dubied S>M. W™ 0
Klaus . . . .  150- d rramw 4»/,lfâ9 gg.- d
Etab.Perrenoud 650- d gjg «£ }« «

£ g
Taux d'esc. : Banque Nationale 2 % %

Bourse de Genève du 19 sept.
Les chiffres seuls indiquent les prix faits,
m = prix moyen entre offre et demande,

d = demande. o = offre.
ACTIONS OBLIGATIONS

Bq. Nat. Suisse 610— d 4'/.'/. Féd. 1927 —•—
Comp. d'Esc. . 622.50 3»/» Rente suisse ~'~
Crédit Suisse 998— 3«/, Différé . . °°-°°
Soc. de banq. s. 888— S'/' Ch.féd. A.K. .°3.50
Union fin. Ken. 712.50 Chem, Fco-Suis. J *1-00 =}
Gén.élec.Gen.B 565— 3'/, Jougne-Eclé *1̂ -~ m
Fco-Suisse élec. 595.— 3'/> »/o Jura Sim. «J-™
» » priv. —— S'A. Gen. & lots J"28

Motor Colomb. 1042.— o i'I* Genev. 1899 *||'—
Ital.-Argent. él. 362— o 3«/o Frib. 1903 . «o,—
Royal Dutch. . 758— 7»/. Belge. . .1147.60 m
Ind. genev. gaz 862.50 m 5»/o V. Gen. 1919 — -—
Gaz Marseille . — — *•/• Lausanne . *»°-—
Eaux lyon. cap. 522.50 m 5°A> Bolivia Ray ¦»«[•;—
Mines Bor. ord. 865.— m  Danube Save „°?£°
Totis charbonno 460.- / «/. Ch.Franç.26l061.50 m
Trifail . . . 35.50 7°/. CM.Marcel 152.50 m
Nestlé 736 6»/. Pa.-Orléans — •—
Caoutch. S. fin. 25.75 £/. Areent eéd. 83-50
Allumetsuéd .B 373— Cr. f. d Eg. 1903 290—

Hispa. bons 6»/. 435.50 m
4'/i Totis c. hon. ——

Tous les douze changes en baisse : 20.245,
25.04 '/s, 5.14 «/u , 71.83 %, 26.98, 55.05,
207.61 yA , 72.75 , 90.20 , Stockholm 138.475,
Oslo 137.85, Copenhague 137.90. Cinq sans
changement : 122.80, 15.30, 8.13, 3,735, 186.50.
Tendance générale en baisse. Sur 41 actions :
seulement 6 résistent et 24 sont en baisse.

Emissions radiophoniques
d'aujourd'hui samedi

(Extrait du Journal cLe Radl..
Lausanne : 6 h. 30, 13 h. et 20 h., Météo.

16 h. 30 et 17 h. 15, Concert. 17 h.. Pour Ma-
dame. 20 h. 02, Causerie sur les vitamines.
20 i_. 35, Musique russe. 21 h., Fifres et tam-
bours. 21 h. 20, Orchestre.

Zurich : 15 h., Musique populaire. 18 h.,
Trio. 17 h. 15, Accordéon. 18 a. 30 et 19 h. 30
Causerie. 20 h., Mandoline.

Berne : 15 h. 56, Heure de l'observatoire
de Neuchâtel. 16 h. et 21 h. 20, Orchestre.
17 h. 45 et 20 h., Causerie.

Munich : 19 h. 40, Orchestre de la station.
22 h., Concert.

Langenberg : 20 h., Soirée Joyeuse.
Berlin : 20 h. 30, Pièce. 0 h. 30, Concert.
Londres (Programme national) : 13 h., Mu-

sique légère. 15 h. 30 et 20 h. 35, Orchestre
16 h. 45, Orgue. 18 h., Chant. 18 h. 45, Piano.
19 h. 30, Vaudeville. 20 h. 85, Orchestre.

Vienne : 20 h. 05, Orchestre et Chant. 21 h.,
Opérette.

Paris : 12 h. 30. Concert. 19 h. et 19 h. 10,
Causerie. 19 h. 30, Lectures. 20 h. 45, « Les
vendanges ¦_ ,  présentation.

Milan : 19 h. 30, Musique variée. 20 h. 40,
Comédie. 21 h. 15, Concert.

Rome : 21 h. 05, Concert varié.
' Emissions du dimanche

Zurich : 11 h. et 21 h.. Orchestre de la
station. 16 h., Causerie. 17 h. 15, Musique de
Liszt. 19 h. 30, Culte protestant.

Berne : 8 h., Culte militaire. 9 h. 45, Mar-
ches. 10 h. 15, Musique de chambre. 20 h. 30,
21 h. 50 et 22 h, 15, Orchestre. 21 h., Trios.

Munich : 20 h. 05, Orchestre de la station.
Langenberg : 20 h. 10, Orchestre de la sta-

tion.
Londres (Programme national ) : 15 h., Can-

tate de Bach. 16 h. 15 et 21 h. 05, Orchestre
et Chant. 17 h. 30, Piano.

Vienne : 20 h. 40, Opérette.
Paris : 12 h., Causerie religieuse. 12 h. 30,

Musique religieuse. 14 h.. Concert.
Milan : 19 h. 30, Musique variée. 20 h. 50,

Opérette.
Rome : 21 h. 05, Mélodrame de Donlzettl.

PORT D'ESPAGNE, 19 (Havas). —
Un groupe de forçats qui s'étaient
évadés du pénitencier de Cayenne
sont arrivés en barque à la baie d'E-
rin (Trinité). Ils ont été immédiate-
ment arrêtés. Les forçats avaient souf-
fert pendant 18 jours de privations de
toutes sortes et étaient restés 5 jours
sans vivres ni eau.

Aux manœuvres de la
Reichswehr
Trois victimes

KOENIGSHOFEN, 19 (Wolff) . — On
apprend maintenant que, dans la nuit
de lundi à mardi, deux cavaliers parti-
cipant aux manœuvres de la Reichs-
wehr, sont tombés dans une carrière et
se sont mortellement blessés. En outre,
au passage d'un pont , un cheval a dé-
monté son cavalier qui a également été
mortellement blessé.

Bruits de troubles
et manœuvres boursières

à Berlin
BERLIN, 20 (C. N. B.). — Mercredi

et jeudi , à Berlin , des bruits de trou-
bles circulaient. Ni à Berlin, ni dans le
reste du Reich , il ne s'en est produi t.
Dans les milieux politiques de la capi-
tale, on pense qu'il s'agit de manœu-
vres boursières qui ont influencé la
bourse vendredi. Les milieux intéressés
de l'étranger ont utilisé ces bruits sen-
sationnels concernant un «putsch »,
qui provenaient d'un journal commu-
niste berlinois et dont, d'ailleurs, une
partie de la presse fit grand cas. En
outre, on a la conviction, dans tous les
milieux gouvernementaux, qu'il n'y a
aucun danger de « putsch », car un
« putsch » pourrait être réprimé par les
moyens que le gouvernement possède.

Des forçats s'échappent
et sont rattrapés Nouvelles suisses

Les prix des céréales
BERNE, 19. — Le message concernant

la fixation du prix des céréales poux
1930 a été approuvé vendredi par le
Conseil fédéral. Le projet prévoit les
prix suivants : blé 41 fr. 50 (42 fr. 50
l'an passé) , seigle 32 fr. (35 fr. 50), blé
mêlé 36 fr. 75 (39 fr.) , épeautre 30 fr. 50
(30 fr. 50).
Avant de vendre , les paysans devront

couvrir leurs propres besoins
BERNE, 19. — Le Conseil fédéral a

chargé le département des finances de
lui présenter un projet d'arrêté pour
l'exécution de l'article 5 de l'arrêté re-
latif à la réglementation provisoire de
l'approvisionnement en céréales, en ce
sens que les paysans devront obligatoi-
rement couvrir leurs propres besoins
avant de vendre leurs céréales.

Pour la construction de cabane
dans les Alpes

La Hollande verse une somme
considérable

BERNE, 19. — Au cours de la réunion
des sections romandes du Club alpin
suisse, on a annoncé, ainsi que l'ap-
prend la « Neue Zurcher Zeitung », que
le club alpin hollandais avait mis à la
disposition du comité central une som-
me de 20 à 30,000 fr. pour la construc-
tion de cabanes dans les Alpes suisses.

Epilogue d une agression
simulée

Condamnation de simulation
BALE, 19. — Le 29 août, un commis-

sionnaire d'une entreprise de Bâle avait
simulé une agression. Ayant dû aller
chercher 21,500 francs à la banque, il se
fit renverser par un complice. CeluirCi
s'empara de la serviette contenant l'ar-
gent et la cacha. Le commissionnaire a
été condamné vendredi par la cour pé-
nale pour détournement à 7 mois de pri-
son. Son complice a été condamné à 5
mois d'emprisonnement avec sursis.

On arrête
une voleuse d'argenterie ,

LAUSANNE, 19. — Hier, une em-
ployée d'un hôtel de Chesières, qui
quittait son emploi , demandait à une
personne de la localité de lui expé-
dier .un paquet à Lausanne, soit par
la poste, soit par chemin de fer. Or,
ce paquet s'étant ouvert, on constata
qu'il contenait une quantité importan-
te d'argenterie, soustraite à l'hôtel où
cette jeune femme était en service.

Les recherches effectuées rapide-
ment par la police vaudoise de sûre-
té lui ont permis d'arrêter, ce matin,
la coupable, qui se trouvait dans un
petit hôtel de Lausanne. Elle était en-
core en possession de plusieurs pièces
d'argenterie, qu'elle avait pris soin de
placer sous un matelas.

La totalité des objets volés repré-
sente une valeur supérieure à sept
cents francs..

La Suisse reconnaît le général Uriburu
BERNE, 19. — Le Conseil fédéral a

décidé de reconnaître le nouveau gou-
vernement argentin.

Pénurie de fruits
Pro Juventute devra renoncer cette

année à organiser sa collecte de fruits
habituelle en faveur des habitants des
hautes vallées. La récolte est si maigre
dans la plupart des contrées qu'elle ne
suffit même pas aux besoins des culti-
vateurs, si bien que même les fruits de
deuxième qualité sont fort recherchés.

Au cours d'un tir
un enfant de 11 ans est tué

SCHAFFHOUSE, 19. — Au cours du
tir ordinaire de la police cantonale, un
enfant de 11 ans qui fonctionnait com-
me marqueur, a été atteint à la tête par
une balle qui a fait ricochet. H est dé-
cédé à l'hôpital cantonal.

Une motocyclette dans un groupe
de piétons

ZURICH, 19. — Il y a quelques j ours,
entre Hôngg et Engstringen, une moto-
cyclette, sur laquelle se trouvaient trois
personnes est entrée dans un groupe de
trois piétons. Quatre personnes au total
ont été blessées. Le motocycliste M. Lud-
wig Dreher, 28 ans, mécanicien, vient
de mourir à' l'hôpital cantonal.

POLITI Q UE ET IN F ORMA TION GÉNÉRALE

L'Union européenne
La commission d études se réunira

mardi
GENÈVE, 19. — La commission d'é-

tude en vue d'une Union européenne,
dont l'assemblée de la S. d. N. a déci-
dé comme on sait cette semaine la
constitution à l'unanimité, se réunira
mardi prochain

Sir Eric Drnmmond demanda avant
de lever la séance, qui avait été con-
sacrée à l'Ordonnance des travaux de
l'assemblée, quel jour conviendrait aux
Etats européens pour qu'il convoquât
la première réunion de la commission
d'étude. Après un rapide échange de
vues, la date de mardi fut choisie d'un
commun accord. L'objet de la réunion
sera d'élaborer un programme de tra-
vail et de fixer la date de ses futures
sessions.

Il est peu probable que cette réu-
nion soit suivie d'une autre au cours
de la présente Assemblée , plusieurs
ministres des affaires étrangères d'Eu-
rope devant quitter Genève incessam-
ment.

¦
M. '' • ¦ . 

¦ '

SOFIA, 19 (Havas). — Les journaux
apprennent que l'enquête, ouverte à la
suite de la découverte d'une affaire d'es-
pionnage a abouti à l'arrestation de plu-
sieurs employés des chemins de fer et
des douanes qui seront soumis à un in-
terrogatoire, afin d'éclaircir certains dé-
tails de l'activité de l'ancien cheminot
Andreef , principal personnage de l'af-
faire.

Choses d'Espagne
La pondération de la presse
MADRID, 19 (Fabra). — Le général

Berenguer a déclaré que pour la pre-
mière journée de suppression de la cen-
sure, tous les articles de fond des jour-
naux, même de ceux les plus radicaux,
sont empreints d'un esprit pondéré sus-
ceptible de contribuer à la pacification
définitive des esprits en Espagne.
On est optimiste à Barcelone

BARCELONE, 19 (Havas). — La
grève continue. Des négociations sont
entamées entre le comité de grève et
les patrons.

MADRID, 19. — On mande de Barce-
lone à l'agence Fabra que les impres-
sions optimistes de jeudi au sujet du
conflit ouvrier ont reçu pleine confir-
mation, le conflit étant résolu en prin-
cipe. Le travail doit reprendre inces-
samment.

Une affaire d'espionnage
en Roumanie

Carnet du j our
CINÉMAS (samedi et dimanche)'

Caméo : Les nouveaux messieurs.
Apollo : La dernière compagnie.
Palace t L'arohe de Noé.
Thft..tre ; Les aventuriers S. A.

BOLOGNE, 19. — Près de Gaitola,
une automobile dans laquelle quatre
jeunes gens se trouvaient, a capoté et
s'est précipitée au bas du ravin. Deux
des occupants, le fils du général Schi-
meca, 17 ans, et M. A. Pilati, joueur
très connu du F. C. Bologna ont été
tués. Les . deux autres jeunes gens ont
été légèrement blessés.

La police mate
les communistes à Munich

MUNICH, 20 (Wolff). — Les com-
munistes ont tenté, vendredi soir, de
tenir leur réunion des organisations
révolutionnaires interdite par la direc-
tion de police. Ils se trouvaient devant
la « Lôwenbraùkeller », la place était
gardée par des forces de police. La
« Stigelmayerp latz » fut plusieurs fois
évacuée, on fit usage de matraques.
Les communistes alors formèrent un
cortège de démonstration dans ' les
quartiers ouest. Ils furent dispersés et
la police procéda à quelques arresta-
tions.

Deux jeunes Italiens tués
en auto

BERLIN, 20 (Wolff). — Vendredi
après-midi, un avion-école de l'Ecole
allemande dé trafic aérien a fait une
chute de 100 mètres. L'appareil, brisé,
s'est abattu sur l'aérodrome de Ber-
lin. Le pilote, nommé Gerhard Kurz,
qui effectuait un vol d'exercice, a été
transporté grièvement blessé à l'hôpi-
tal. Son compagnon, du nom de Rœ-
del , de l'école technique supérieure
de Munich, est mort sur le coup.

Saisie de stupéfiants sur un
cargo anglais

LE PIRÉE, 20 (Havas). — Après
autorisation du consulat anglais, la
police a saisi à bord du cargo anglais
« Kerts » une importante quantité de
stupéfiants.

Ecrasés par une grue
ZWEIBRUCKEN, 20 (Wolff). — A la

fabrique de machines « Petschke », deux
ouvriers monteurs, mariés, qui procé-
daient à des travaux de montage ont
été écrasés par une grue. Ils sont morts
sur le coup.

Un avion tombe à Berlin



A VENDRE
un calorifère, en parfait état, un
canapé, un vélo, une machine à
écrire et divers objets. S'adresser
Côte 25, 2me. .

A vendre faute d'emploi,

calorifère
inextinguible, en parfait état. —
Pourtalès 3, 1er.
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j la maison spéciale de literie p
f RUE POURTALÈS «1 O

I se charge de toutes les transformations et remon- I
B tage des sommiers et matelas. Travail en plein I
i air. Lavage du crin et des toiles. Stérilisation |

y I et désinfection par ia vapeur des duvets, |
i I traversins et oreillers. — Toutes fournitures 1
i I en magasin. Travail soigné et consciencieux. I

Téléphone 16.46 -- Buser & Fils i

IJ . Maire - Bachmann
NEUCHATEL, rue Petits Chênes 6. Téléphone 13.66

Tissus en tous genres — Velours — Soieries
Articles pour trousseaux

recommande ses marchandises pratiques et solides & prix très modérés,
Envols franco d'échantillons sur demande.

/" - - — "%

De récentes découvertes
ont prouvé indubitablement que l'absence des viiu-
mines dans la nourriture de l'enfant peut entraîner
de graves maladies difficilement guérissables. Les vi-
tamines A, B et D abondamment contenues dans la
poudre

sont des substances complémentaires indispensables
au développement rationnel du corps humain.
Mamans, demandez l'avis de votre médecin.

Prix : 1 fr. 80 la bolte.

I

Voulez-vous A
fumer un dgare de j r

haute qualité ¦
C'est le bout

irodMitaâ
wÊÈ LE coq \jBry

qui est un véritable plaisir V^̂ ^Fpour le connaisseur * «m»
Le paquet de 10 pièces 70 c.

Gautschi, Hauri & C9, Reinach

Elèves de
l'Ecole de Commerce
achetez vos fournitures à la -

PAP ETERIE

BICKEL & Cie
PLACE du PORT

qui f abrique tous vos cahier^
spéciaux , copies de lettres .

Classeurs, serviettes
Plumes réservoir

5% au COMPTANT

m

facilite la digestion, éclaircit
les idées, laisse un arôme

exquis

UJEJéJBUJE
en vente chez

M. E. Pahud, Parcs 46
Représentant pour la région:
M. Marcel Vaucher, Sablons
No 31.
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%r '\ U et vous avez bien raison, à condition cependant

qu'il ne vous occasionne pas toujours des pal-
pitations de cœur ou des tremblements nerveux

ou encore qu'il n'éloigne pas de vous le sommeil
pendant plusieurs heures, vous faisant ainsi lever

le matin souvent plus fatigué que vous ne vous
étiez couché la veille. Vous pouvez vous adonner

sans restriction à votre prédilection et cela sans
avoir à constater la moindre trace de ces fâcheux

effets de la caféine, si vous buvez du café
Hag décaféiné. Avec tout paquet de café Hag

que vous pouvez vous procurer dans le premier
magasin venu, nous vous donnons l'assurance

complète et même toutes garanties médicales
que le café Hag est absolument inoffensif. /^CV
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S Sfelf liron!i DAMES Erœj », ., ,
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| INli U V I I  jml[M^S*̂ ^^^yi W dernièics nouveautés anglaises M

1 SEYOM xsBÊÊKW^1^' Prix modérés E
Faites maintenant votre provision de

Marchandise garantie parfaitement sèche
En vente chez tous les marchands de combustibles

les nouveautés de la saison, modèles exclusifs,
très belles laines 25.-- 22.50 19.50

1T.5©
CHELETS M M  LAIIE

grand choix dep. 25««2>0

P. Gonset-Henriou'd S. A.
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gga Cgjj ggB ŒSk. 83SI M Interprété par : George Obrien , Dolorès Costello, Noah Berry, Louise Fazenda, etc. — Ce film com-
Ifil R|3j , '¦'¦"¦'fflk Ëw porte deux histoires : l'une nettement historique et l'autre moderne. La somptuosité et l'ampleur des £§§|I
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g Désirez-vous |
M A I G R I R

I

par un traitement fl
simple, inoffensif ? jy

Essayez fl
ADIPOSINE

I

qui constitue un trai- 1
tement sans danger ni B
. perte de temps et |j

vous fera 'y

M A I G R I R
I e n  

peu de temps B
sans vous déranger H
dans vos occupations. H

Demandez pi
ADIPOSINE

H à votre médecin.
Laboratoire Adiposine
i PLAINE * YVERDON §
yl Prix : 6.50 le flacon I •
fl Dépositaire pour la 11

I Dr L. G. Vallette, Ê
JE Genève, rue de la fe

•* _ *"•" _m**'\'n_o\i E.L. — : _ —

Le Service Ford
d'Inspections gratui tes

1 n liiflM^iOi^̂  '̂ SËSBËBSËBF ¥ robustesse sans égale, est celle

! Il fff^S^ sSf- ' ' Ŝ  ^^Éfclii^V ma^s e^e roulera évidemment

W\W« 3^sŝ ^.s| Stî^illl^C'X p^ us l°n§tern Ps encore si on

^m* I^TKRiiIf lil̂  ̂\ prodi gue tous les soins
fi* ^^p ri laf 

|M JK^^ 
nécessaires. Les premières cen*

W m\ ! W ||rçk taines de kilomètres sont tout
I I , ^^v\ spécialement importantes, par*
S ^^M) Ce ^Ue Ce SOn* ce^es ^e ^a m^se

A . . - . . - | |M au point du mécanisme.

1 ^^ 
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jaefcS^ t.ïî &̂ ?\ par toute j>jouve2ie porcj#

Accélération foudroyante j out propriétaire d'une Nouvelle Ford n'a donc
VitesSchorairc de 95/i05kiiomètre S qu»à s'adresser à son agent vendeur pour obtenirF»tons en aluminium cett6 ^^ inspection 

gra
tu

ite qui 
prolongera éton*Parcbrisc en verre inêdatabie namment la jeunesse de sa voiture et lui assurera un

Trois vitesses silencieuses sur rou* . 
__

, ._. . . - • , < .
iements transport économique et agréable pour chaque

Pare,chocs avant et arrière kilomètre parcouru. Ne manquez pas de nous de*
Quatre amortisseurs hydrauliques mander l'envoi gratuit de notre dernier catalogue.

à double action Houdaille

Garnitures extérieures en acier in» _____ti0*B8SB£___S_<oxy dable LINCOLN |P|| lS| |p FORDSON
Pont«arrière 3/4 oscillant ^^^^^^^^
Réparations et pièces de rechange

tarifées D e m a n d e z  n o s  c o n d i t i o n s  de p a y e m e n t

GARAGE C. A. ROBERT, 16, FONTAINE ANDRÉ

EMISSION d'un nouvel

Wlll ES ta lies Bernoises il
1930

de Fr. -15,000,000
destiné à Sa CONVERSION partielle de

l'Emprunt 5°/ 0 des Forces Motrices Bernoises S.A. de 1919 de Fr. 24,000,000
dénoncé au remboursement pour le 1er avril 1931

MODALITÉS DU NOUVEL EMPRUNT : INTÉRÊT 4"/a°/o, coupons semestriels «ix
1er juin et 1er décembre. Durée de l'emprunt 15 ans avec faculté pour les Forces Motrices Bernoises S. A. de dé-
noncer l'emprunt pour le remboursement après un délai de 12 ans. Titres de fr. 1000.— nom. au porteur. Cotation

des titres aux Bourses de Bâle, Berne, Genève, Lausanne et Zurich.

Prix de conversion 100%
plus 0,60% moitié du timbre fédéral sur les obligations

Les demandes de conversion sont acceptées
du 20 au 29 septembre 1930

Une s o u s c r i p t i o n  contre espèces n'aura pas lieu
L e s  g r o u p e s  de B a n q u e s  c o n t r a c t a n t s  :

Banque Cantonale de Berne.
Cartel de Banques Suisses. Union des Banques Cantonales Suisses.

Syndicat de Banques Bernoises.
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Seyon 2 bis Tél. 16.04
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BERNE, 19. — A l'occasion du défi-
lé de la 3me division qui aura lieu le
25 septembre entre Mùnsigen et Nider-
Wichtrach, le commandant a autori-
sé la « Bestuhlungs S. A. » à Berne, à
placer des lignées de sièges des deux
côtés de la place du défilé et des tri-
bunes officielles. La société eu ques-
tion a été autorisée à encaisser une
somme qui ne devra pas être supé-
rieure à 1 fr. par place. Cet argent est
avant tout destiné à couvrir les frais.
Le bénéfice éventuel devra être versé
par la S. A. Bestuhlungs au fonds de
secours des soldats dans le besoin , de la
Illme division.

Au prochain défilé
de la IIIme divisio

Une innovation

Les masaifestations sportives
de dimanche

FOG1' ¦__ . ., ....
Les championnats : Aucun match n'est

prévu, dimanche, pour les championnats
suisse et cantonaux, en raison du Jeûne
fédéral.

A Genève : Samedi après-midi, match
amical entre Servette et le F. C. So-
chaux.

A Montreux : Dimanche, Cantonal-
Nëuchâtel contre Montreux.

A Yverdon : Dimanche, au stade mu-
nicipal, tournoi auquel prendront part
Berne I, Etoile Carouge I, Concordia I
et Yverdon.

France. — Championnat de Paris :
U. S. Suisse - R. C. France ; R. S. O. -
Club Français ; Stade Français - C. A.
S. Généraux ; C. A. XIV - C. A. Paris. —
Matches amicaux : C. A. Messin - Nord-
stern Bâle ; U. S. Belfort - Concordia
Bâle ; F. C. Mulhouse - Grasshoppers.

Autriche. — Match international à
Vienne : Autriche - Hongrie.

Norvège. — Match international à
Oslo : Norvège - Danemark.

Italie. — Matches amicaux : Samedi,
Milan - Lugano ; dimanche, Ambrosia-
na - Lugano.

Belgique. — Match international à
Anvers : Belgique-Tchécoslovaquie.

JDArJS Ï.ES AUTRES SPORTS
ATHLETISME. — Vienne : Match in-

ternational Autriche - Suisse.
AUTOMOBILE. — Pau : Grand Prix

de l'A. C. de France.
CYCLISME. — Paris : Course Paris -

Contres et courses au Parcs des Prin-
ces. — Francfort: Grand Prix de Franc-
fort stayers. — Berlin : Grand Prix de
Berlin stayers avec Laûppi.

HOCKEY. — Lugano : Tournoi inter-
national avec Lyon et Heidelberg.

Au Club de golf de Neuchâtel
Samedi après-midi, aura lieu à Neu-

châtel, un match de golf entre les clubs
de golf du lac de Thoune et de Neuchâ-
tel, pour disputer une nouvelle coupe
challenge. Les équipes de chaque club
se composeront de cinq joueurs.

Toptes les personnes que ce match
pourrait intéresser sont cordialement
invitées à se rendre à Pierre-à-Bot.

GKJNEVli , 19. — M. Claude Laphin,
54 ans, demeurant aux Pâquis, qui était
allé chercher des provisions dans sa
cave, a renversé un falot qu'il avait po-
sé sur une caisse. Le pétrole s'enflam-
ma, provoquant un incendie que M. La-
phin tenta d'étouffer.

Malheureusement, il renversa en mê-
me temps un bidon contenant de la
benzine et . en un clin d'œil la cave
fut en flammes. Asphyxié par l'épaisse
fumée et grièvement brûlé, M. Laphin
s'affaissa. Il aurait succombé si un voi-
sin, voyant des lueurs dans le sous-sol,
ne l'avait retiré de sa fâcheuse position.
Les pompiers alertés ont rapidement
maîtrisé le sinistre. La vie de M. La-
phin n'est pas en danger.

Sauvé à la dernière minute

CHRONIQUE
RÉ GIONALE

POBBESTBCÏ
line explosion

Au cours de fouilles exécutées pom'
mettre à découvert le tuyau de la ca-
nalisation du gaz, l'ouvrier chargé de
ce travail atteignit une pierre avec son
pic et. le choc produisit une étincelle
qui mit le feu au gaz. Aussitôt de gran-
des flammes surgirent du sol et se pro-
pagèrent le long du tuyau conduisant
dans la maison J. Hulmann, négociant.
Soudain, Une explosion se produisit, fai-
sant trembler le sol dans tout le quar-
tier et projetant en l'air deux panneaux
du trottoir en ciment joutant les vitri-
nes du magasin Hulmann. Le propriétai-
re, qui se tenait près de son comptoir,
fut projeté par la violence de l'explo-
sion contre la muraille, mais fort  heu-
reusement sans éprouver aucun mal.

LA COUDRE
Ues maraudeurs

Depuis quelque temps, les vols de rai-
sin se multiplient, et partout on ren-
contre des grappes jetées loin parce
que pas assez mûres. Hier soir, une
bande de maraudeurs a visité notre vi-
gnoble. M. G. qui faisait la garde dans
sa vigne, avait réussi à s'emparer d'un
de ces rôdeurs et le maintenait tout en
appelant au secours. Hélas, ses appels
ne furent pas entendus, ce que voyant,
deux autres garnements vinrent au se-
cours de leur camarade ; force fut donc
à M. G. de lâcher prise, non sans avoir
été assez maltraité. Espérons que l'en-
quête permettra de découvrir ces lâches
agresseurs.

Les propriétaires se plaignent de l'in-
suffisance complète de la garde des vi-
gnes.

Si nous, sommes bien renseignes, un
seul garde (un chômeur ne connaissant
pas notre territoire) assurait, hier, la
surveillance de tout le vignoble à l'est
de la ville. N'est-ce pas dérisoire ?

Pour un groupe de propriétaires :
A. L.

«A l'ombre cle la grande forêt »
• par R O &E J R  lACHOIf (1)

Voici un livre plus qu 'actuel , et qui
vient à son heure. Nous nous deman-
dions en Suisse ce que devenaient nos
compatriotes sud-américains au milieu
des révolutions qui culbutent à tour de
rôle les chefs d'Etat comme des châ-
teaux de cartes , et nous étions parfois
anxieux du destin réservé à ceux de nos
amis qui peinent: dans les profondeurs
de la grande forêt bien loin du pays na-
tal. Et voici qu'un nom connu et aimé
a pris pour titre de son premier volu-
me : « A l'ombre de la grande forêt ».

Roger Machon est le digne fils de son
père le Dr Franz Machon , le conféren-
cier préféré de la Société neuchâteloise
de géographie, collaborateur apprécié de
la « Gazette de Lausanne » et surtout , ce
qui est mieux pour nous, l'ami de notre
musée ethnographique qu'il a enrichi
d'une de ses plus belles vitrines.

Son fils unique a pris la nostalgie
des pays neufs et les abonnés de la
« Gazette » ont lu dans ce journal une
série de contes pleins d'émotion , écrits
dans un sty le remarquablement per-
sonnel et prenant ; le lecteur est rap i-
dement conquis par ces contes si
vrais, si poignants parfois, sortis du
folklore argentin ou paraguayen et
sertis, si je puis dire, par. une jeune
âme d'artiste.

Est-ce par amitié pour l'auteur que
je leur trouve tant de charme ? Il m'est
arrivé l'autre jour une petite aventuré
qui m'a. d'abord amusé par curiosité
malicieuse, et m'a fait ensuite tant  de
plaisir que je dois vous la conter :
dans le tram , une jeune fille lisait un
petit volume dont elle coupait les pa-
ges à mesure que coulaient les minu-
tes. L'at tent ion de cette gracieuse de-
moiselle était si soutenue que j 'ai
voulu voir le titre des lignes qui l'ac-
caparaient toute entière ; j' ai vu le
sous-titre du 5me conte de Roger Ma-
chon : «La vengeance de la forêt ».
Le contrôleur s'approche , avertit l'a-
bonnée qu'elle avait déjà brûlé deux
stations . et réclame le supplément du
parcours. Est-il un meilleur compli-
ment qu'un lecteur puisse dire à 1 au-
teur d un livre préféré au dîner de
midi ? J'en connais d'autres qui ont lu
le volume tout d'une tirée dans la mê-
me nuit.

Et moi-même, combien de cartes ai-
je lancé à mon ami pour lui dire : ne
laisse pas perdre ces perles de char-
mants récits dans une feuille éphémère
qu'on ne relit plus !

Roger Machon dédie, — idée char-
mante et bien romantique, — ses pages
à sa hutte: «Adieu ! mon vieux rancho

de boue... l'heure de nous quitter est ve-
nue. Tu vas mourir... tes jours sont
comptés. Tes murs s'effritent. Sur les
tavaillons du toit, la pluie danse nerveu-
se. Elle s'infiltre partout. Et déjà les
plantes étiolées croissent en ton inté-
rieur. Le volet d'une fenêtre tressaille
sur un gond arraché, l'autre volet a dis-
paru. Les bois se pourrissent. De cer-
tains écoinçons, les termites extraient
des filets de sciure. Des solivaux se
rompent... »

Roger Machon a la phrase brève , un ta-
lent descri ptif soutenu et étonnamment
concis; dix-neuf contes se lisent va-
riés, tristes presque tous, tragiques,
d'une tragédie qui vous poursuit après
lecture.

Voici l'« urutaû », cette perdrix des
bois, remarquable par son chant noc-
turne qui ressemble au cri que pousse-
rait un enfant  en détresse. C'est l'his-
toire d'une belle jeune fille argentine
qui a dansé toute la nuit enivrante, qui
refuse de rentrer et retrouve sa mère
morte au logis. L'urutaû a chanté, son
cri est un long pleur, un pleur de re-
pentir.

Dans les «conquistadores», de jeunes
mariés vont faire fortune dans la forêt
qui les accueille avec tout son sourire
et sa merveilleuse splendeur. Trois ans
d'amour dont il ne reste que les tombes
silencieuses dans un coin de terre san-
guine déjà envahie d'accacias sauvages.

;« Le jeune papillon bleu » qu'un ad-
ministrateur mourant envoie à sa fian-
cée en Europe, fiancée déjà refiancée à
un autre plus riche et que le prêtre au-
quel on avait confié le papillon le rem-
porte en Amérique, .rapide poème la-
martinien. Ah , voilà le mot lancé I Vous
savez que Franz Machon a été chanté
par Lamartine le jour de sa naissance.
La « Gazette de Lausanne » a, tout ré-
cemment, reproduit cette lettre il y a
peu de temps sans dire le nom du bébé
bénéficiaire.

J'aurais voulu résumer la « Vengean-
ce de la forêt », « La Croix », « Au bord
du Parana , il y a une croix , une hum-
ble croix de bois »...

Mon cher Roger, tu as un beau talent,
et l'ombre tutélaire de Lamartine me
semble un écho qui résonne déjà pour
toi à travers deux générations.

« A l'ombre de la grande forêt », je
sens venir des rameaux dignes des om-
bres de ton excellent début.

Dr G. B.
( 1 ) Roger Machon « A l'ombre de la grande

forêt », contes et nouvelles. Payot , 1930.
mmm **m*m**_mm**à*****m*m**m**mmmmm*****mm_mm

• Affaires chinoises

L'effondrement des nordistes
CHANGHAÏ, 20 (Havas). — On croit

que les généraux Feng-Yu-Hsiang et
Yen-Hsi-Okan sont prêts à accepter les
conditions de l'armistice que le maré-
chal Chang-Hsue-Liang leur a télégra-
phiées.

Les troupes mandchoues ont fait leur
entrée dans Louan-Cheou, que le géné-
ral Yen-Hsi-Chang a fait évacuer par
les troupes du Chansi.

On annonce également de Pékin que
Ouang-Ching-Ouei a quitté cette ville
dans la soirée, ce qui semble indiquer
que l'effondrement de la coalition nor-
diste est maintenant complet.

La censure retient les nouvelles
CHANGHAÏ, 20 (Havas).' — On ap-

prend que les télégrammes envoyés par
la presse à l'étranger sont retenus par
la censure chinoise à Pékin.

La grève de Barcelone
est terminée

-BARCELONE, 20 (Havas). — Au
cours d'une réunion tenue par les
grévistes, ceux-ci ont décidé la fin de
la grève. Les ouvriers ont obtenu la
réintroduction de tous leurs camara-
des, la reconnaissance de leurs syndi-
cats et le renvoi des ouvriers qui ont
travaillé pendant la grève. Le gouver-
nement a déclaré aux journalistes que
tous les rédacteurs du journal « Soli-
daridad Obrera » seront relâchés *et
que le journal reparaîtra sitôt la grève
terminée. Les ouvriers ont dix jours
pour reprendre le travail.

Le dumping soviétique
Il menace gravement le marché

britannique
-LONDRES, 20 (A. T. S.) — On lit

dans le « Morning Post » que la menace
d'un dumping intensif du marché an-
glais par les soviets a pris les propor-
tions les plus sérieuses. Les marchan-
dises que les soviets introduisent sont
notamment de la glucose, des toiles,
des potasses, des savons, des céréales
et des fourrures. Le gouvernement des
soviets a fait publier des instructions
spéciales concernant les ouvriers des
ports d'embarquement pour les aver-
tir qu'ils seraient punis de mort s'ils
révélaient ce qu'ils savaient concer-
nant l'expédition des marchandises à
Vo+no r»rfoT>

L'Argentine envoie
un ambassadeur à Washington

-BUENOS-AYRES, 20 (Havas). —
M. Malbran a été nommé ambassadeur
de la république argentine à Washing-
ton.

(Réd. —; On sait que, sous le gouver-
nement de M. Irigoyen, l'Argentine
avait supprimé ce poste diplomatique.)

Suprême hommage de la
Norvège aux restes d'Andrée

et de ses compagnons
" -OSLO, 20 (Havas). —, Une impres-

sionnante cérémonie, à laquelle toute
la population participa , s'est déroulée
vendredi après-midi à Tromsœ. Après
un dernier adieu aux dépouilles d An-
drée, Strindberg et Frânkels, le cer-
cueil, couvert de fleurs, a été placé
sur le pont d'un navire qui , escorté
d'un vapeur norvégien, a levé l'ancre.

Chez les socialistes nationaux

Hitler va-t-il tenter
un coup d'Etat ?

-BERLIN, 20. — Les milieux politi-
ques de la capitale sont vivement
émus par la publication d'un article
paru aujourd'hui dans la « Gazette de
Berlin à midi ».

Si l'on en croit les révélations de ce
journal, Hitler et ses partisans se
prépareraient à s'emparer du pouvoir
dans un avenir plus ou moins rappro-
ché. Toute une série de mesures se-
raient prises par eux pour arriver à
ce but. Le siège du rarti national so-
cialiste, actuellement à Munich, serait
transféré à Berlin. Les détachements
d'assaut seraient activement renforcés.

' Un certain nombre d'officiers de 'la
Reichswehr demanderaient leur mise
à la retraite pour se mettre à la dispo-
sition d'Hitler.

En même temps, les nationaux-so-
cialistes, prenant comme argument
leur fort e position au Parlement, es-
saieraient de s'introduire dans la po-
lice, dans la Reichswehr et dans tou-
tes les administrations publiques , com-
me cela s'est déjà fait en Thuringe.

Et quand le moment serait venu ,
Hitler, mettant à profit la misère des
chômeurs et la crise économique, ten-
terait, probablement cet hiver, le grand
coup de la prise du pouvoir.

Une tempête
sur la côte bretonne

-LORIENT, 20. — Une tempête fait
rage sur le littoral breton. Trois appels
de détresse de bateaux ont été reçus.

Des navires en détresse
-BREST, 20 (Havas). — Par suite de

la tempête, les vapeurs yougoslave «Do-
hodat » et italien « Tuscania » ont lancé
des appels de détresse. Le premier se
trouve à 125 milles d'Ouessant et le se-
cond à 4 milles. Malgré la mer démon-
tée, le remorqueur de sauvetage « Au-
roch » est parti au secours du « Tus-
cania ».

Les exécutions soviétiques
Accapareurs peut-être, mais surtout

contre-révolutionnaires
-MOSCOU, 20 (T. A. S. S.) — Le dé-

partement politique d'Etat, après avoir
examiné l'affaire des spéculateurs, des
accapareurs de monnaies d'argent et
d'or, a condamné à mort huit des plus
importants receleurs convaincus aussi
de menées contre-révolutionnaires ac-
tives. Les autres accusés, au nombre
de 438, ont été condamnés à la dépor-
tation dans divers camps de concen-
tration pour des durées plus ou moins
longues.

. Gares-f routière
franco-allemandes

-BERLIN, 20 (Wolff) .  — Un accord
germano-français, relatif à la cons-
truction de gares-frontières a été ra-
tifié. L'échange des instruments cle
ratification a eu lieu le 2 septembre à
Paris. L'accord entrera en vigueur le
3 octobre prochain.

M. Scullin à Genève
-TOULON, 20 (Havas). — M. Scullin,

premier ministre d'Australie, est arrivé
vendredi matin à Toulon. Il repartira
dans la soirée pour Genève où il pren-
dra part aux travauk de la S. d. N.
lie prince de Galles en France
-LE BOURGET, 20 (Havas). — Le

prince de Galles, à bord de son avion
personnel , est arrivé au Bourget , ven-
dredi après-midi, à 17 heures 04.

Dernières Dép êches
¦ ¦ ¦ ¦ , ¦ , , , ,,„,„ , , - ¦ - i i i IM ¦ ¦ - ¦ I

Marché-concours de semences
Jeudi a eu lieu à Payerne le marché-

concours de céréales organisé par la
Société suisse des sélectionneurs, qui
groupe les agriculteurs de Vaud , Ge-
nève et Neuchâtel. D'une façon géné-
rale, les graines présentées étaient
moins belles que l'année dernière , vu
l'été pluvieux que nous avons eu. Le
poids spécifique était naturellement
inférieur, les premiers battages pour
les semailles ayant dû être effectués
trop tôt , le grain est encore un peu hu-
mide. La variété qui prime est le Mont-
Calme XXII , qui convient à notre sol ,
et qui est de bon rendement. Toutes les
céréales présentées par une quarantai-
ne d'exposants, ont été contrôlées par
la station fédérale d' essais de Mont-
Calme, de Lausanne.

Les ventes de la journée se sont mon-
tées à un vagon , soit 10,000 kilos, au
prix officiel de 49 fr. les 100 kg. poul-
ies froments de Ire catégorie (Ire gé-
niture) et de 48 fr. les 100 kg. pour les
blés de 2me catégorie (2me geniture).

Voici les résidtats qui concernent
spécialement le canton de Neuchâtel :

ire catégorie ( I re  geniture).  —
Froment Mont-Calme XXII. (Maximum
30 points).  — 4me rang, Mme Rôthlis-
berger , Wavre , 23,5 points.

lime catégorie (2me génilure). —
Froment Plaine. — 1. Nussbaum A.,
Vaumarcus, 25 points ; 2. Mme Rôth-
lisberger, Wavre , 18,5 points.

Froment Croisement 245 (XXII —
Hâtif inversable). — 2me catég. (2me
geniture) 3. Mme Rôthlisberger, Wa-
vre , 21 points.

Froment Vuitebœuf , 2me catég. (2me
geniture). Nussbaum A., Vaumarcus,
24 points.

Froment Croisement 276 (Vaumar-
cus — Hâtif inversable). Nussbaum,
Vaumarcus, 22 points. ;

Seigle d'automne Mont-Calme. — 1,
Nussbaum, Vaumarcus, 23,5 points.

Seigle d'automne Tempête. — Nuss-
baum, Vaumarcus, 21,5 points.

_La foire
L'agriculteur est en pleins travaux

d'automne ; il faut  récolter le tabac,
terminer les regains et préparer la ter-
re pour les semailles, ce n 'est donc pas
la besogne qui manque. En outre, tout
le bétail n'est pas encore rentré de la
montagne et des estivages de la plaine.
Il n'y avait donc guère que deux cents
têtes sur le marché du gros bétail.

Les prix étant très élevés, les tran-
sactions ne se faisaient pas très faci-
lement. La bonne vache laitière et la
génisse portante faisant toujours pri-
me, il fallait compter 1200 à 1400 fr.
pour une bonne vache. L'agriculteur
n'achète pas pour le moment, il a as-
sez de fourrage et il va plutôt pousser
son bétail à l'engraissement, qui est
d'un meilleur rapport que la vente du
lait. Les vaches dites « saucisses » ont
une tendance à la baisse. Les veaux
gras sont actuellement de 2 fr. 40 à
2 fr. 50 le kg.

Le prix des petits porcs, qui avait
subi une baisse au dernier marché, est
de nouveau en hausse. Il y en avait
plus de 800 sur le marché d'aujourd'hui.
Les porcs gras se maintiennent à 2 fr.,
2 fr. 10 le kg.

U y avait sur le champ de foire :
26 bœufs, de 650 à 1300 fr. pièce ; 23
taureaux, de 500 à 1100 fr. pièce ; 98
vaches, de 800 à 1400 fr. pièce ; 75 gé-
nisses, de 400 à 1200 fr. pièce ; 529
porcelets, de 100 à 180 fr. la paire ; 300
porcs moyens, de 180 à 250 fr. la pai-
re ; 2 moutons, à 80 et 90 pièce ; 1 che-
val, à 1300 fr.

¦ ¦ COUVET
Un camion renverse

Hier , dans la soirée, un camion
de la maison Dubied s'en allait à
Pontarlier. Arrivé au Champ-Berthoud
en face de la gare, la lourde voiture dut
en croiser une autre et tenir ainsi son
extrême droite. Mais la route, qui domi-
ne à cet endroit de 2 à 3 mètres le pré
voisin, céda sous la charge et le lourd
véhicule se 'coucha sur la _ déclivité du
talus. Il n'y a que des dégâts matériels.

UE UOCUE
Tuée par une ruadel de cheval

Mercredi après-midi, la fillette des
époux Maire, âgée de 2 ans et demi,
jouant à proximité d'un cheval, a reçu
de celui-ci un coup de pied qui lui
fractura le crâne.

Transportée à l'hôpital , elle y fut  tré-
panée. Malgré tous les meilleurs soins,
la fillette est décédé.e j eudi à .14 heu-
res et demie. . ,.',.. -rJ . . < ,..

PAÏERJi E

Hier matin à 9 heures et demie, un
automobiliste se trouva brusquement à
quelques mètres d'un gros camion de
la commune. Pour éviter une collision ,
le conducteur de la limousine braqua
fortement  sur la gauche, mais la voi-
ture fut  néanmoins heurtée par le ca-
mion et le pneu de la roue avant droi-
te éclata. La machine, dont la direc-
tion était faussée par suite de l'écla-
tement d'un pneu , alla se jeter contre
un mur de jardin , ce qui .occasionna
des dégâts importants. Tout l'avant de
la machine et un garde-boue sont pas-
sablement abîmés.

A propos d'une arrestation
Lors de l'arrestation de Suess, sur

une plainte de l'Election, nous avons
relaté que ce commis-courtier-maçon-
couvreur, était aussi l'objet d'une plain-
te de la F. O. M. H. Voici ce dont il
s'agit.

L'employé surnuméraire Suess a
réussi dans un moment de faiblesse
morale et de déroute, à voler, dans les
dossiers préparés pour la paie du mê-
me jour , sept sachets de paie conte-
nant au total 726 fr. 85. Il faut dédui-
re de cette somme sa part du salaire
et le secours de chômage dû à son
épouse,, qu'elle consent à abandonner,
soit 164 fr. 60. On est en présence
d'un manquement de 562 fr. 25.

Il s'ensuivit une plainte ; l'auteur du
vol .a été amené devant le j uge d'ins-
truction, où un engagement a été pris
pour le remboursement. C'est donc
pour S. ou le remboursement ou la pri-
son.

GLËRESSE
Une toile du temps de Giotto
On peut admirer à l'exposition de

peinture et de tissage de Gléresse, une
madone du temps de Giotto, qui a été
transportée d'Italie au Tessin le siècle
dernier.
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L'A CHAUX-UE-FONIDS
Accident de la route

Joncert d'orgue
Excellent concert sous tous les rap-

ports, laissant à l'assistance relativement
nombreuse une impression profonde et
le regret que ce fût l'unique séance
d'orgue de ce commencement de la sai-
son musicale. On connaît l'art subtil de
M. Albert Quinche, sobre dans ses
moyens et son choix discret, mais très
heureux des registres, évitant continuel-

. lement tous les effets trop faciles à ob-
tenir. C'est ainsi que l'organiste a con-
duit le « prélude et fugue en si mineur »
de Bach à une gradation et une ampleur
suprêmes ; il a donné aux nombreuses
variations, parfois très enjouées, de Wal-
ther, leur vie et leur animation particu-
lières ; le prélude et la fugue sur le nom
de B. A. C. H., de Liszt , ont trouvé sous
ses doigts agiles une interprétation pé-
nétrante.

Une jeune cantatrice de Bâle, Mlle Hé-
lène Sandreuter, soprano, fit preuve
d'une très bonne école ; on sait que les
Bàlois chantent beaucoup et savent bien
chanter. Je relève surtout la science avi-
sée de la respiration de Mlle Sandreuter,
science qui devrait être la base indis-
pensable de tout enseignement de la mu-
sique vocale. La voix est fraîche, limpi-
de, toujours juste. L'artiste a surtout plu
dans un Chant de H. Schutz et dans deux
mélodies populaires de Basse-Bretagne,
et je crois que la Société chorale serait
très bien inspirée en retenant le nom de
Mlle Sandreuter pour un de ses pro-
chains concerts.

M. Albert- Nicolet, violoncelliste, de
Neuchâtel, élève de M. Haemmerli et
premier prix du Conservatoire royal
de Bruxelles, joua la sonate en mi mi-
neur de Vivaldi (superbement le deu-
xième adagio) et l'andante du concerto
en ré majeur de Boccherini. Le sens in-
né de la ligne mélodique, l'agréable so-
norité du jeu et une technique très
poussée permettent de prévoir, pour le
jeune artiste, une brillante carrière.
Pour ne noter qu'un détail entre tant
d'autres, je mentionne l'excellent coup
d'archet long, produisant un parfait le-
gato, ce qui permet à M. Nicolet de te-
nir le son , comme une bonne cantatri-
ce sait ménager sa voix jusqu'à la der-
nière vibration. F. M.

Chronique musicale

(L* journ al retervi ton tpimlem ."'
è regard 4t$ Mire, paraiuanl tou* etttê rvbrtqut..)

Contre le bruit
Neuchâtel, le 19 septembre 1930.
Monsieur le rédacteur,

Permettez-moi d'avoir recoure à l'hospi-
talité de vos colonnes pour apporter ma
contribution à la lutte contre le bruit.

Dans son exposé si complet, M. Jean
Wenger, conseiller communal, demande
l'appui de chacun pour arriver à un ré-
sultat pratique. Je prends donc la liberté
de signaler les motos qui, après avoir sta-
tionné près du carrefour Pares-Brévards-
la Eosière pendant toute la soirée, se met-
tent à pétarader vers minuit, réveillant
en sursaut les habitants du quartier.

Si de temps en temps une ronde se fai-
sait à l|heure que j'indique, il y aurait
certainement un résultat pratique à enre-
gistrer, car je doute fort que les dits mo-
tocyclistes soient en ordre avec les pres-
criptions cantonales sur l'échappement li-
bre 1

Un habitant du quartier en question.

A propos d'une évasion
Les Geneveys-sur-Coffrane,

le 19 septembre 1930.
Monsieur le rédacteur.

Sous le titre « Double évasion 3, vous
publiez dans votre numéro de ce jour une
relation sur les exploits des ours du parc
d'acclimatation, où vous dites' entre autres
qu'on fit alors appel à un chasseur ré-
puté.

Or, Monsieur le rédacteur, je n'ai jamais
pris de permis de chasse, c'est me quali-
fier alors gratuitement de braconnier, et
comme j'habite à la lisière de la forêt ,
cela peut paraître vraisemblable.

Je veux volontiers tirer contre n'impor-
te quel être nuisible, mais suis absolument
incapable d'ajuster un écureuil ou autre
gentille bestiole qui peuplent encore quel-
que peu nos forêts.

De grâce, Monsieur le rédacteur, ne me
qualifiez pas de chasseur réputé. V.

CORRESPONDANCES

AVIS TARDIFS
Tous les jours

RAISIN FRAIS
de mes vignes de la Coudre

Comptoir vinicole, Ecluse (4
F. MEIER 

.L'Office de photographie
ATTIBÏGER demande un jeune

COMMISSIONNAIRE
intelligent et actif. Entrée im-
médiate si possible.

QUADRILLEÎTE „PEUGE0T"
moteur excellent, peinture bon état, à cé-
der tout de suite. S'adresser Bach, Borcar-
derte, Valangin.

ANCIENNE
Dimanche 21 septembre ': Course

pique-nique à la Tourne. Rendez-
vous : Place Purry, 7 h. 30.

Alliance Biblique • Neubourg 23
Jour du Jeûne, à 20 heures

Réunion publique et gratuite

L'Egypte et ses besoins
par M. E. Golay

¦ ¦¦ ¦ 1

/ É̂MËî  Société suisse
- (wB des Commerçants

-̂"4f|!y|Î£>-̂  Section de Neuchâtel

Cours
c o in nier ci aux

Les Inscriptions sont encore reçues
cet après-midi au local : rue dc la j
Treille 3. I
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_^£5  ̂ UNION
f t̂iK| COMMERCIALE \

Aujourd'hui, dernier délai
d'inscription. Renseignements
et inscriptions, au local, Coq
d'Inde 24, de 14 h. à 17 h.

Le Comité.

Madame Berthe Carbonnier, à Ple-
densberg, Suède ;

Monsieur et Madame Raymond Mar-
the et leurs enfants  : Antoinette et Ray-
mond , à Cormondrèche ;

Madame Carbonnier-de Pierre, à Lil-
la Strôô , par Strôô, Suède ;

Monsieur et Madame Henrik Carbon-
nier et leurs enfants , à Kristianstad,
Suède ;

la Baronne Gustaf Ramel et ses en-
fants , à Landskrona, Suède,

ont l'honneur de faire part de la perte
douloureuse qu'ils éprouvent en la per-
sonne de

Mademoiselle
Béatrice-Hélène-Berthe-aiice MARTHE
leur bien-aimée fille , sreur, petite-fille,
nièce et cousine, décédée dans un ac-
cident de montagne, près d'Engelberg,
le 11 août 1930.

Job I, 21.
Apocalypse VU, 14-17.

L'incinération a eu lieu à Lucerne,
mardi 16 septembre 1930.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part.
iis_m_m*}m_^'^_>_im_i__;mim__^

i FlB USB IIlîfLŒ I
MJUSHCILBERT I
| Tél. 895 Hue des Poteaux 3 et 4 I

près du Temple du Bas ; a

I jSŜ  Concessionnaire de ia f
P ville pour les enterrements K
| par corbillard automobile ta

j I Cercueils de chêne, sapin, tachyphage B§
' I . Membre et concessionnaire de la " H
H _ -.,, ¦ Société de Crémation jffi. ¦'; ' '. •¦m
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Bulletin météorologique - Septembre
OBSERVATOIRE DE NEUCHATEL

Température „ M Vent
w des.M_rtl .jr. S S IS dominant Etat

_, -• c __ ¦— 

I : t § ||| du
E I S M I a Direction Forne cj a|

\ S — S *° u_
1 g g 5 . ,

19 19.2 11.0 25.0 715.7 1.6 var. faible nuafr .
I

20 septembre , 7 h. 30 :
Temp. : 13.5. Vent : S.-O. Ciel : Couv.

j Sepiemb. | 15 1» | 17 f 18 | 19 j 20

mm I
735 '^~

730 Ej-

726 £5-
NM

720 ^-~

718 J—-
wrxi !¦ j

710 ~~
MUO

705 ™ j
700 j^- _ | |

Niveau du lac : 20 septembre, 429.91.
Température du lac : 17 ° %. 

Temps probable pour aujourd'hui
Très nuageux. Pluie.

Bulletin météorologique des C. F. F,
20 septembre à (i h. 30

ï| Observationstaites , Centi- T£MpS ET VEfiT
§•» aux gares p. F. F. grades
.g fc 

280 Bâle +1» pluie Calm8
543 Borne . . . . +« » »
537 Coire +20 Couvert Fœhn

1543 Davos . . . • + 10 „, . s Calme
632 Fr ibourg- .  +15 Pluie Vt d'O.
394 Genève . . . -+-15 » Calme
475 Glaris . .. .  +17 pluie nrob. Bise

1109 Gôschenen . -f- lb' Nuageux Foehn
566 Interlaken . +17 Pluie Vt S.-O.
995 Ch.-de-Fds . +U  » Calmo
450 Lausanne. . 4-lti » V. S.-O.
2118 Locarno . . +1' Couvert Calme
276 Lugano . . . +17 » " »
439 Lucerne. . . +10 Pluie »
398 Montreux . +W » »
432 Neuohâtel . +15 » »
505 Bag;ifz • • • T*i Nuageux Fœhn
673 Saint-Gall . +1/ » Vt d'O

1856 St-Moritz . . + f  » Fœhn
407 Schaffh sc . +]« Pluie Vt. S.-O.
537 Sierre . .. .  + J*> Couvort Calme
562 Thoune . ..  +*« Pluie »
389 Vevey . . .  +16 > Vt d'O

1609 Zermatt . . +1| Couvert Fœhn
410 Znrich . . .  +«7 Pluie prob. Calme

IMPRIMERIE CENTRALE ET DE LA
VEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL S. A

Banque Cantonale Nenchâteloise
Téléphone 15.S0

Cours des changes du 20 sept., à 8 h. t»
Paris 20.225 20.275
Londres 25.035 25.055
New-York 5.14 5.16
Bruxelles 7-1.80 ¦ 71.90
Milan 26.96 27.01
Berlin 122.74 122.84
Madrid 54.— 56.—
Amsterdam 207.525 207.725
Vienne 72.725 72.825
Budapest 90.20 90.30
Prague 15.24 15.34
Stockholm 138.40 138.60
Buenos-Ayres -1.85 1.90

Ces cours sont donnés à titre Indicatif et
sans engagement.

Les enfan t s , pelits-enfants et arricre-
petits-enfants de

Madame veuve Zéline SÉGUIN
née JAQUET

ont la profonde douleur de faire part
aux familles alliées, amies et connais-
sances, de son décès, survenu ce ven-
dredi , à 7 heures du matin , après une
courte maladie, dans sa 88me année.

Peseux, le 19 septembre 1930.
Le travail fut sa vie.

Oh 1 vous que j'ai tant aimés sur
la terre, souvenez-vons que le mon-
de est un exil, la vie un passage, et
le ciel notre patrie. C'est là que
Dieu m'appelle aujourd'hui. C'est là
que j'espère vous revoir un jour.

L'ensevelissement, sans suite, aura
lieu dimanche 21 septembre 1930, à
14 heures.
Cet avis tient lien de lettre de faire part.

Galas R. Karsenty
(Comm.) Les galas Karsenty, si im-

patiemment attendus par l'élite intellec-
tuelle et mondaine de Neuchâtel, pré-
senteront , cet hiver, à leurs habitués,
un programme vraiment exceptionnel,
dans lequel seront réunies, comme tou-
jours, les oeuvres choisies parmi les
meilleures de la production nouvelle et
qui donneront un reflet exact de l'ac-
tualité théâtrale à Paris.

Toutes sont de qualité et franchement
gaies. En outre, d'une interprétation de
tout premier ordre, comme il est de rè-
gle à ces galas, la plupart des pièces
seront présentées dans des décors spé-
ciaux avec des éclairages modernes.

Le* pilier de ce programme sera :
« Le sexe faible », l'œuvre nouvelle d'E-
jdouar d Bourdet qui, depuis un an, se
joue à Paris, à bureaux fermés et dont
la célébrité est mondiale.

« L'ennemie » d'André-Paul Antoine,
qui fut jouée plus de deux cents fois et
dont la présentation scénique né-
cessite un effort aussi considérable que
celui de « Melo ». « L'ennemie » sera

représentée avec le concours de son ad-
mirable créatrice, Mlle Sylvie.

« Langrevin , père et fils », comédie
nouvelle de Tristan Bernard , pleine de
l'esprit le plus subtil du grand maitre
de l'humour et qui sera représentée
avec le concours de M. Charles Gran-
val , sociétaire de la Comédie-Française
et Mlle Hélène Perdrière, de la Comé-
die-Française.

Le succès actuel de la Comédie des
Champs Elysées, « Le prof d'anglais »,
comédie nouvelle de Régis Gignoux,
avec le concours de Mlle Marie Bell, so-
ciétaire de la Comédie-Française.

Mlle Madeleine Renaud, la délicieuse
sociétaire de la Comédie-Française, qui
fut la si magnifique héroïne de « Melo »
se produira dans l'une de ses plus ado-
rables interprétations à la Comédie-
Française : « A quoi rêvent les jeun es
filles », le chef-d'œuvre d'Alfred de
Musset, qui, à l'occasion du centenaire
du romantisme, sera représenté dans
des décors et des costumes d'époque de
la plus grande richesse, avec l'accompa-
gnement berceur des plus délicates piè-
ces de Claude Debussy.

Et parmi les œuvres qui seront créées
cet hiver à Paris et dont M. Karsenty
apportera la primeur à ses habitués, ci-
tons : « La petite Catherine » d'Alfred
Savoir , « L'avalanche », de Marcel
Achard , « Le démon du soir », de De-
nys Apiiel, « Mistigri », de Marcel
Acltwrrir

Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES

14. Monique-Suzanne Bobillier, fille de
Wllly-Albert, à Peseux et de Suzanne-Berthe
née Borel.

14. Yvette-Olga Blank, fille d'Edgar-Ben-
jamin , à Colombier , et d'Elmire-Marie-Em-
ma née Schreyer.

14. Jean-Robert Cucbe , fils de Robert &
Saules et de Martbe-Racnel née Mattbey.

14. Claudine-Germalne-Hélène Clottu , fille
de Pierre-Daniel, à Neuchâtel et de Germai-
ne-Hélène née Kneuss.

15. Jean-Francois-Théodore Krebs , fils da
Jean-Daniel, à Neuchâtel et d'Elise-Lydia
née Nyffenegger.

15. Claude-Francis Bonzon, fils de Fran-
cis, à Neuchâtel et d'Hélène-Germaine née
Hauser.

16. Lilianne-Nelîy Cuche, fllle de Frédéric-
Emile, à Neuchâtel et d'Héléna née Muller.
¦¦——M——¦______um**>w—~*mwum — tvn


